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À nos lecteurs 


Par suite d’un changancent 
survenu dans le personnel de 
notre imprrnierie, le “Courrier 
de l'Ouest” n’a pas paru la se- 
maine dernière. 

Nous prions nos abonnés de 
bien vouloir nous excuser de cette 
interruption ‘dams Ja  publiea- 
tion de notre journal. 

C'est la première qui se pro- 
duit dans les cinq années d’exis- 
tence de notre jourmal æt nous 

avons tout lieu d’esperer que 
le fait ne se reproduira pas. 

Plusieurs articles . in- 
téressuw” par leur caractère 
d'actualité, qui avaient été pré: 
purés pour la numéro prété- 
dent. ont dû être laissés sur le 
marbre cette semaine, nous 
avons néanmoins retenu notre 
chronique parlementaire en rai- 
son de l'importance ‘des na- 
tières qui y sont contenues. 

Nos lecteurs s'intéressant à 
la politique d’Albenta la trou- 
veront en troisième page du pré- 
sent numéro. 

En dehors du côté désagréable 
qua présenté pour nos abonnés. 
cette interruption imprévue dans 
le service de notre journal, elle 
nous a permis de faire une cons- 
t{atation prcfondément  encoura 
geante pour nous cest que le 
“Car ter de l'Ouest est attendu 
avee sympathie dans de nombreux 
foyers de l'Ouest canadien. 

Nous n’en voulons pour preuve 
que le très grand nombre de 
lettres qui nous ont été adressées 
ces jours derniers pour nous de- 
wander des informations au sujet 
de la non publæ-tinn du “Cour 
rier” la semaine dernière. Cette 
constatation nous à été bien douce 
et nous remercions vivement les 
nombreux lecteurs qui portent un 
tel bienveillant intérêt à notre 
oeuvre. 

Nous voulons profiter de l’oc. 
casion qui nous amène à entre- 
8, nas lecteurs par la voie du 
journal pour leur annoncer que 
nous étudions actuellement dive 
améliorations à apporter au Cour- 
rier de l'Ouest pornr en faire le 
plus en plus l'organe attitré des 
colons de langue française de 
l'Ouest. 

La première de ces améliora- 
tions sera l'emploi prochain d’un 
caractère plus petit dans la com- 
position du journal. Ce change. 
ment, qui donnera un meilleur as- 
pect typographique au journal, 
aura pour avantage de nous per- 
mettre de donner ,une plus grande 
somme de lecture, tout en pré- 
sentant ume lisibilité aussi par 
faite que Je caractère actuel. 

Cette amélioration sera suivie 
à bref délai par d’autres que 
nous annoncerons à leur temps. 
Nous éspérons prouver ainsi,à nos 
lecteurs de plus en plus nombreux, 
que nous savons apprécier à son 
juste prix l’encouragement qu'ils 
nous accordent aussi libérale- 
ment. 


L'ADMINISTRATION. 


CELEBRATION DU 
MILLENAIRE 
NORMAND 


M. l'agent Consulaire d'Edmon- 
ton nous communique avec prière 
d'insérer l’intéressante  informa- 
lion suivante: 

Désireuse de commémorer avee 
éclat le Millième anniversaire de: 


la fondation du duché de Non. | 


mandie, la Ville de Rouen a dé 
cidé d'organiser au mois de jui | 
de l’année prochaine, do 

grandes fêtes auxquelles seront 


| chiéologie; de littérature norman- 


de ancienne et moderne; d’histoi- 
re du droit normand, de sciences 
naturelles et de sciences médica- 
les, 

Il.-—T’organisation d’une expo- 
sition se divisant en deux par- 
ties: 

a._—une partie préhistorique, 
historique et archéologique qui 


‘comprendra les origines du génie 


normand à travers l’Europe et le 
monde entier, 

‘ b.—une partie artistique qui se 
subdivisera en trois grandes gec- 
tions. 

III..—L'organisation de fêtes 
populaires, avec cavalcades, cor- 
tèges historiques, tournois, repré- 
sentations théâtrales, etc... 

Pour mener à bien une oeuvre 
aussi considérable, nous faisons 
appel au concours des Normands 
du Monde, aussi aurions-nous le 
très vif désir de connaître, pour 
entrer en relations avec elles, les 
aotabilités et lez aociétés des 
pays qui ont du gang normand, 
susceptibles de c’intéresser à nos 
fêtes, __ AT; 

Les personnes ou les sociétés 
qui désireraient prêter leur cou- 
cours à cette manifestation à la- 
quelle de nombreuses adhésions 
se sont déjà produites, dans les 
pays où vivent des descendants 
de la race normande, sont priées 
de vouloir bien s’adresser au Con- 
sulat Général de France à Moni- 
réal, 71 avenue Viger. 


La catastrophe 
de Bellevue 


En réponse à une interpellation 
de. M. O’Brien, député socialiste, 
avant la clôture de la session, 
lé premier-ministre a annoncé 
qu'une commission serait no- 
mine sans déjai Tour obtenir 
des informations complêtes su: 
la facon dont la loi des mines est 
observée en Alberta. 

M. O’Brien a déclaré qu’on «4 
relevé des violations flagrantes 
à la loi dans l'exploitation des 
mines où s’est produit la terrible 
catastrophe de Bellevue. 


Les progrès 
d'Edmonton 


Il est hors de doute que toute 
proportion gardée, Edmonton à 
progressé plus rapidement que 
toute autre ville du Canada 
durant les trois années qui vien- 
nent de s’écouler. 

Quelques chiffres à ce sujet 
sont d’une éloquence convain- 
cante, 

Durant les trois années der: 
nières la construction a atteint 
un total de prés de 7,000,000 de 
dollars. Pendant l’année 1910, 
plus de 500 maisons privées on! 
été construites. Ce fait donne 
une idée de ce qu'ont pu être l's 
progrés généraux d’Edmonton. 

Voici un intéresssant résumé 
des divers trav aux de construc- 
tion effectués, pendant l’annfe 
qui s’ach ève, dans notre ville: 

Maisons privées 5843,196 

Améliorations et 


conviés non seulement tous les | Bâtiments de 


Normands de France, mals aussi 
ceux du monde entier. 

_Gette manifestation a pour 
où : de célébrer le génie de la 
race normande, de faire revivre 
aux yeux de tous les pages glo- 
rieuses de son histofre, 

Des comités locaux ont déjà 
élaboré de vastes programmes 
qui comprennent notamment, 

1.—L'organisation d’un Con- 
grès dit “du Millénaire Nor- 
mand” comportant des sectiozs 
d'histole et de géographie nor- 
mandes; de beaux-arts et d’ar- 
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changements ... 178,198 
Magasins ..:....... 53,775 
Tcoles ......... sos 95,775 
Eglises .............. 29,300 
Manufactures ........ 20,100 
Entrepôts ......,..... 99,150 
Hôpitaux ............ 200,000 
Théâtres ............ 23,600 
Edifices publics ...... 28,389 
Bureaux ............ 82,899 
Banques ............. 205,000 
Hôtels .............. 50,000 
l'exposition ...:.... 69,614 
Ecuries de louage .... 31,772 
Caves sors 4,650 
Garages d'automobiles 16,205 
Patinoins ...........: 450 


total 92,031, 
nm) ren EEE rnn mamenrenr eue 

Au printemps prochain la cré: 
merie de Vermilion, fermée de- 
puis deux ans, sera réouvente 
grâce aux efforts du gérant de la 
\crémarie de Mannvifle. Cette 
nouvelle sera accueillie avec fa 
veur par tous les fermiers des en- 
virons. : —. 


Echos 
télégraphiques 


Paris 20.—M. A. Renauld, un 
rentier de Houdan, petit ville de 
Seine-et-Oise, qui vient de mourir 
récemment a laissé une somme 
de 550,000 à la municipalité de 
Houdan, à charge pour celle-ci 
de verser une somme de $1,000 
À tou mère de famille, demeurant 
dans la localité, qui donnera naïis- 
sance à un sixième enfant. 


Londres, 20.—Un journaliste 
qui vient d’avoir une entrevue 
avec un personnage de la suile de 
l’ancien roi du Portugal déclare 
que ce dernier est absolument dé- 
nué de ressources et ne peut même 
pas payer ses srviteurs. Dans 
Piinpossibilité de s'établir chez 
lui il doit accepter l’hospitalité 
du Duc d'Orléans, Manuel a 
parait-il, bon espoir de remonter 
sur le trône de Portugal. 


New York, 20.—Un syn- 
dicat de capitalistes fera 


entreprendre prochainement la 
construction d’ume maison de rm 

scrt qui sera unique dans <01 
genre, Cet immeuble convrira 
26 lots et contiendra nn grand 
nombre d'appartements extré- 
mement luxueux; il y aura en 
outre ‘un jardin intérieur, me in- 
fivmerie, des allées de boules, une 
cour de tennis, un gymnase, uu 
bassin de natation, un patinoir 
à roulettes et à glace en hiver, 
un restaurant et un jardin ter- 
rasse sur le toit. Il y aura 
également une chapelle, une phar- 
macie, une boucherie, une laiterie 
modèle, Les loyers varieront de 
$1,200 à 2,000 par année. 


Winnipeg, 20.—Par suite de li 
gréve des employés de tramways, 
qui dure depuis fplusiers jours 
déjà, tout: service est suspendu. 
La compagnie vient d'engager 
trois cents ‘“briseurs de grève” 
à Montréal On #vspère qu'un 
service partiel pourra être entre- 
pris ce soir. 
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! New York, 20.—Une terrible 
explosion vient de se produire à 
l'usine génératrice de “Grand 
Central Station” causant la mort 
de 10 personnes, en blessant 125, 
et provreuant des dégats s’élevant 


à $3,000,000. 


Ottawa, 21.—Une statisque pu- 
bliée par le ministère des postes 
établit que $75,000 sont envoyés 
journellement depuis deux se- 
maines par mandats-poste en An- 
gleterre, en France, en Alle- 
magne et en Russie. L’augmen- 
tation sur la période correspou- 
dante de l’an dernier est de 48 
pour 100. 

New York, 21.—Avani de s'em- 
barquer pour la France à bord du 
paquebot “La Lorraine” le Comte 


‘de la réfrigération des viandes et 

ils ont admis que certains faits, 
présentés par nous comme affec- 
tant l'expédition du bétail vivant, 
élaient nouveaux pour eux. Ils 
nous ont promis formellement 
une enquête approfondie sur ce 
sujet. Nous avons obtenu l’as- 
surance que le gouvernement en- 
treprendra la construction du 
chemin de fer de la baie d'Hudson 
et l'outillage d’un port terminus 
saus délai, et qu'il retiendra Ja 
propriété des deux à perpéluité. 

“La question de lexploitation 
est. encore pendante, 

“Nous reconnaissons, au sujet 
du'tarif, la justesse du raisonne- 
ment de Sir Wilfrid Laurier qui 
prétend qu'aussi longtemps que 
dureront les négociations en vue 
d'obtenir la réciprocité, nulle ac- 
tion nouvelle ne peut être prise 
. cet égard. | 


Les gerbes de blé 
du C.PR, 


Le C, P. R, vient d'acheter 

.. Beaumont les gerbes de grain. 
... destinées à sa CAMPAgRC. .ms 
de publicité em 


â 
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Ainsi que chaque automne la 
compagnie du C. P. R. vient de 
faire l'achat des gerbes de blé et 
d'avoine destinées à sa campagne 
de propagande de l'an prochain. 

Durant toute l’année 1911 ces 
gerbes, artistement disposées dans 
tous les bureaux et agences de 
la Compagnie au Canada et à 
l'étranger, témoignerent en faveur 
de la fécondité du sol de l'Ouest 
canadien. 

Cette année la compagnie 
a fait ses achats à, Beaumont; et 
ce sont des compatriotes qui ont 
eu Phonneur de fowrnir ces gerbes 
magnifiques dont pas un épi ne 
doit avoir moins de six pieds. 

Ces cultivateurs sont MM. 
Théophile Chalifoux, J. B. Long- 
tin, Louis Roberge et Alf. La- 
vigne, 

Pourvu que la Cie ne se serve 
pas de ces gerbes récoltées dans 
PAlberta-nord pour vanter l’excel- 
lence de ses terres irriguées du 


Ajournement de 
| la session 


La deuxième session de la 
deuxième législature provintiale 
d’Alberta a été ajournée, à deux 
heures de l’aprés-midi vendredi 
dernier, par le Lieutenant-Gou- 
verneur 

La session, qui vient de se ter- 
miner, aura été l’une plus inpor- 
tantes de l’histoire parlementaire 
d’Alberta. 

En plus de la liquidation de 


de Lesseps a annoncé son inten-|l’affaire sensationnelle de PA. & 


tion formelle de renoncer à lPa- 
viation par isuîte de son mariage 
avec Mademoiselle Grace McKen- 
:zie, de Toronto. Le comte a dé- 
:claré que l’aviation ‘est encore un 
sport pour les célibataires et non 
pour les hommes mariés. Le 
mariage du Comte de Lesseps 
avec Mlle. McKenzie aura lieu le 
us prochain à Paris. 


ILES FERMIERS 
DBTIENNENT GAIN 


mme 


—_——_—— 


Ottawa, 20.--La dernière confé- 
rence entre les délégués des fer- 
miers de l’Ouest et les membres 
du cabinet féderal a lieu au- 
jourd’hui. A l'issue de cette 


conférence la déclaration suivante “an panier” sera donné au pro-| 
fut faite à la presse de la part des !fit de l’église paroissiale, le 


délégués : 

“Nous avons eu plusie 3 con- 
férences avec Sir Wilfrid Laurier 
et Sir Richard Cartwright sur 
la question des élévaieurs cen- 
traux:; le résultat de ces confé- 
rences est que la législation con- 
cernant cette question sera  in- 
troduite immédiatement et étab- 
he sur les bases que mous avons 
indi snéee, 

“Les ministres ont prêté uñe 
attention favorable à la question 

een 


DE CAUSE) 


| 


G. W. R, cinquante sept bills ont 
été adoptés dors la plupart son 
fort importants. 

Lorsque les députés provin- 
œuux se réuniront à nouveau 
Paile réservée aux séances du 
parlement, äans le palais provin- 
cial, sera terminée, et ce sera dans 
un cadre plus digne de lJAlber- 
ta que la salle des délibérations 
actuelle, que la troisième session 
s'ouvrira. 


PE] 


UN CONCERT À 
BROSSEAU 


Où nous prie d'insérer la note 
suivante. , ‘ 
EGLISE ST. LAURENT, (BROS.- 
SEAU.) 
Un concert suivi d’un souper 


6 
janvier, fête des Rois. Nous 
convions cordialemenit tous nos 


amis à prendre part à cette fête 
qui nous permettra d'installer 
dans notre église un système de 
ichaunffage. Le programme de 
‘la soirée comprendra un concert. 


Îla vente des paniers, suivie du 


souper, et le tirage d’une poupée 
pour laquelle concourent deux 
fillettes, Cette soirée est 
| organisée sous le patronage des 
dames de la paroisse. * 


Les Banques 


refusent de verser 
les $7,400.000 


Airisi qu'on le prévoyait gé- 
uéralement, les banques, déposi- 
taires du capital de la Cie Al. 
berta & Great Waterways, ont re- 
fusé de verser ce capital au Tré- 
sor provincial. 

Une action judicaire a été im- 
iédiatement intentée par le pro- 
cureut-général d’Alberta contre 
les Banques Domifion, Royale et 
Union, pour le recouvrement des 
$7,400,000 produits par la vente 
des obligations de l'A. & G. W. 
R 


Immédiatement aprés que le 
Lieutenant-gouverneur ent sanc- 
tionné le bill concernant le capi- 
tal de la Cie, Le premier-ministre, 
en sa qualité de trésorier provin- 
cial, signa trois chèques sur les 
banques dépositaires; l’un de 
#6,000,009 sur la banque Royale, 
un autre de $1,000,0060 sur la 
banque Union et un troisième de 
$400,000 sur te banque Dominion. 

Lorsque ces chèques furent pré- 
sentés au guichet des banques on 
en refusa le paiement, Un ac- 
tion judicaire fut alors introduite 
contre chacune des banques dé- 
positaires ; avis fut également don- 
né à celles-ci que le capital re- 
fusé porterait dorénavant intérêt 
à 5 pour cent jusqu’à ce qu’il soit 
versé à la province. 

Des avocats ont été choisis par 
les parties adverses et l’en s'at- 
tend à une lutte vive et intéras- 
sante. 


IMPORTANTES TRAN- 
SACTIONS IMMOBILIERES 
M. H. H. McDonald, de Fair 
banks (Alaska) vient de se rendre 
acquéreur du lot situé au coin de 
lavenue Jasper et ‘de la Quatrié- 


çail “ant la plus grande cir- 
ci on à Vouest de Winni 
‘ i ee ' ‘ 
Degré 
pee 
NUMERO 11 
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Choux, la livre ...... 30. été installés à (Edmonton, ceci 
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Carottes ‘ ” 14e. |reils en service dans notre ville 
Betteraves ” 8c. [à 2,368. ‘ 
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CHRONIQUE LOCALE. 


Notes personnelles. 


MM. A. Brumier et P. Maduri, 
ex-officiers de l’armée française, 
sont arrivés tout dernièrement à 
Edmonton, accompagés de M. T. 
Brunier. | 

Ces Messieurs ont l'intention 
de se livrer à la culture aux en- 
virons du lac La Biche, 


M. Aïldéric Leguerrier, d’Edi- 
son, Alta., est parti pour Clarens 
Creek, Ont., où il se propose de 
faire un séjour de trois mois, 


M. Chalifoux, de Beaumont. 
partira dans quelques jours pour 
la’ province de Québec en com- 


me rue, en face l'hotel Cecil, pou- |pagnie de M. Pierre Béruhe. 


la somme de $53,000. 
Donald se propose de faire 


struire un important édifice sur |triotes à laccompagner à 
‘voyage de retour au printemps. 


cet emplacement, 

La Cie Seton-Smith, vient de 
prendre une option sux le double 
lot, situé au coin de la Cinquième 
Rue et de l’avenue Jasper, pour 
Pachat au prix de 8106,000. 

On annonce d'autre part que 
M.Jean Révillon vient de $e 
rendre acquéreur du lot occupé 
par la construction de l’ancien 
hôtel Victoria pour la somme de 
$75,000. 

Ce lot était depuis longtemps 
la propriété de M. $. Larue,. 


SANS ASILE 


Le surintendant du service 
des “Enfants négligés,’ d’Ed- 
monton nous informe qu’actuell>- 
ment il y a dans la province 
sept petits orphelins catholiques 

La loi de Protection des En- 
fant prévoit que les enfants a- 
bandonnés, de religion catho- 
lique , ne pourront être adoptés 
que dans des familles catho 
liques. 

Ces enfants, sans foyer, pour 
qui l’on demandé une famille 
d'adoption catholique, ont les 
Ages suivants: Il y a un pitit 
garçon de deux mois, un autre 
de quatre ans, un troisième de 
sept ans et un quatrième de onze 
ans. Il y a également trois 
gracieuses fillettes Agées respec 
tivement de quatre ans et demi, 
huit ans et dix ans. 

Beaucoup de personnes éprou- 
vent souvent le désir de faire 
plus qu’elles ne font pour la 
cause de la religion et de l’hu- 
manité. 

Il n'y a rien de plus humain 
que l'amour donné‘ à enfant 
sans foyer, adopter un orphelin, 
l'elever, en faire un homme utile 


à la société, est l'un des actes 
les plus méritoires que lon 
puisse accomplir. Noël np- 


proche, n'est-ce pas le moinent 
tont désigné pour donner un foy- 
er catholique à ces petits orphe- 
line. 

On peut obtenir de plus am- 
ples renseignement s en s’adres- 
dut au ‘“Superintendent of Neg- 
lected Children,” ‘Edmonton, 
Alta. 


M. Me; 
con- | plusieurs familles de nos compa- 


M. Chalifoux espère décider 


son 


| 


est lo journal fran. 


autre de 5 étages, au coin de l’a. 


venue Peace sera d’un prix de 
revient de $180,000. 


L'envoi par l'association des 
“Grain Growers” d’nne déléga- 
tion monstre à Otfttawa, pour 
presenter certaines  revendica 
tions au gouvernement fédural 
donne un intérêt dactualité à 
cette association des cultiva- 
teurs de l’Ouest. 1 

La “Grain Growers : Associa- 
tion” n'est pas une simple sn. 
ciété de secours mutuel, c’est 
une société purement  com- 
merciale, régulièrement lconsti 
‘e, qui se charge de vendre Île 
grain ;de ses membres et de 
l’entreposer en attendant . un 
marché favorable. 

Elle a établi dans nombre de 
localités des magasins coopé- 
ratifs où ses membres peuvent 
se procurer à des prix infé- 
rieurs À ceux du commerce ré- 
gulier, tout ce dont ils ont be- 


M. Chalifoux est établi à Bean Soin, depuis les épiceries jusqu’- 


mont depuis cinq ans et posséde 
deux sections et quart de terrain 
dont la moitié environ est 
culture. 


| aux vêtements 
| 


en | 


et aux instru- 
ments aratoires. 
Elle compte en ce moment— 


aprés deux ans d’existence— 


Sa récolte, cette année, a été| vingt mille membres. 


de 5,000 minots de grain. 


M. J. B. Berlinguette de War- 
ick (Alta.) était de passage à Ed- 
monton ces jours derniers. 


DANS NOS EGLISES 


Eglise de l’Immaculée Concep- 
tion 


Avenue Kinistino 


Heures des offices du dimanche. 


Messe basse à 8 heures. 
Grand’Messe à 10 h 30. 
Catécliun à 2 h 40. 
Bénédiction à 7 heures. 


R. P, LEMARCHAND, O.M.I., 
| Curé. 


EGLISE ST, JOACAIM. 


Dixième Rue. 


Heures des Offices du Dimanche. 


Messe b_.<se à 8 h. 80. 
Gran’Messe à 10 h, 45. 
Catéchisme à 2 h. 30. 
Bénédiction à 7 h. 


R. P. NAESSENS, O0. M. I. 
Curé. 


D 


“LES SOIRS” 


M. Albert Dreux (Maillé), de 
Montréal vient de publier 


un volume de vers qui se recom- 
mai de tout particulièrement à 
l'attention des amateurs de vraie 
poésie. Son livre, “Les Soirs,” 
{sort des ateliers Prévost, de St. 
Jérôme, et revêt une toilette ty- 
pographique agréable. Les pièces 
d'une facture souple at savan- 
te, contiennent, expriment des 
sentiments élevés qui ne manque- 
ront pas d’intéresser le lecteur. 
Le livre de M. Dreux est en li- 
brairs aujourd’hui même, 


+ 


° . [ment rapide. 


LE PLUS GRAND MAGASI 
DU MONDE 


Londres, 21.—On a terminé ré. 
cement les fondations d’un maga- 
sin qui est considéré actuellement 
comme le plus vaste de l’empire. 
I] appartient À la maison White- 
ley, Quecn’s Road, Padington. Ce. 
magasin aura une façade de six 
cents pieds sur le Queen's Road 
et une profondeur de trois cents. 
Il aura cinq étages donnant aux 
planchers une superficie de vingt 
acres, dont seize seront affectés 
aux ventes. Le dome s’élèvera 
à cent cinquante pieds du sol. Il 
y aura vingt-quatre ascenseurs. 
De cinq à six mille personnes y 
seront employées. On installera 
dans l'établissement un service 
de télégraph‘c sans fil, et des 
terrains de jeu seront affectés 
aux enfants, sur les toits. 


LE RECORD DE LA VITESSE 


Le ‘““Maurotania”, ligne Cunard, 
arrivé hier matin à New York, 
aprés avoir accompli en quatre 
jours, quinze heures et cinquante 
minutes sa traversée de Liverpool, 
malgré des bourrasques fréquentes 
sart ce jour pour son voyage de re- 
tour. Il lui faudra arriver jeudi 
soir prochain à Liverpool pour 
établir son nouveau record de 
double traversée en douze jours. 
I1 y avait à bord, 4,324 sacs de 
matières postales, et un grand 
nombre de passagers qui viennent 
passer les fêtes en Amérique, ain- 
si qu'un grand nombre de per- 
sonnes qui font le voyage double 
dans l'intention de se donner les 
émoliôns d’un ‘trajet liexcessive- . 


es-vous ou “Commis 
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Avocats de ta Banque d'Hochelaga 
PRETS d'ARGENT 


P 


LOUIS HADORE L. COTE, D.L.Su GC: 


Tiroir 1607 


F, 6. guITH, 6,5. 0.8.E. 


COTE & SMITH 


Aresnteurs da terrains, emplecement de villes, limits à bois 


et mines, Estimations fournics aur la renéoment ot 
la qualité du charbon 


Offioc: Gristail BI, 
troncs 1300 & 1270 BRMONTOR. ALTA, 


Bureaux : Norwocd Block 
EDMONTON 
a 


CORMACK et MACKIE 
Avocats et notaire 
Argent à préter 

On parie le francais 
135 JASPER EST Boite Postale 528 
ET. E. DELAVAULT 


AVOCAT - NOTAIRE 


| - à e 
Agent Consulaire de France 
Bureaux : 

MM. Bishop, Grant & Delavault 

152 JASPER AVE. EST. 


Alphonse Gravel B. À. LL. B.  Emue Gravel B, S. L 8 


GRAVEL & GRAVEL 


600® 
AVOCATS & NOTAIRES 
MOOSE JAW SASK. GRAVEL BOURG SASK, 


Dr W. HAROLD BROWN 
Spéctalste pour ies VEUX, los UREILLES, lo NEZ 
et ta GUHGE 
Bureaux : Edifico du Grodit Fenelor 


- HEURES DE CONSULTATION : 


ÿ huurus & in. à 12,8 héures p.in, 
Läu uvure pill & 9 LUS pUuL 
Par urrmigeiuelt seuicutiile 


Examen de lo vue pour choix de lunettes, 


DENFISTE 
Dr. V. C. MULVEY, Cnirurglen-dentiste 
CHAMBRE 15, EDIFICE SUHATTNER 
Coin de l'avenue Namuyo et de lu rue Isabella 
uresux toujours ouverts, Prix moderés 
Telephoue 2525, Oa parie frauçais 


Dr.R. B. WELLS 
Elève des Hôpitaux de Londres, New 
dork et Paris 


Spécialiste pour les maludies des yeux 
des Oretlies, du nez et de Lx gorge. 


Bureau: Edifice Norwood 
Heures de consuitauons ; 10 a.m, à f pm. 
Z prm. a 5 p.m. 
Examen des yeux pour choix de 


lunettes, 


F. FRASER TIMS 


20 AVANU S L5 99 J ia ul 
Teléphone 4265. 


Terres vierges en lots de 160 acres et 

lus. — ‘Jerres en Cuiture de tous 
geures. — Lots de vues et de villas, — 
Leriaius & l’acre. — Buplucemuent 
Pour maisvus d'aifaires, bavitations : 
auanufactures, — Plase us à stinan 
Giers Idils sur dési. — Assuraucts 
Coutre ie feu, — Prets d'argent, 


EDMONTON, ALTA 
UANALA, 


Ex-secrétaire-trésorier de la 
Chuluuié dé UOIHNUICE 
d'sumuulunu et de 1 uboutlie 
tiuu ui x pUoILIUR 11 UT L1O 

d £diivubuiss 


A VND, un euglu à gazu- 
line de ü H.P., marque Uüude, re 
frouiuisseur à air, scie et coursvie 
Eat neuf. S adresser pour le: 
conditions au coin de la Troisième 
ruc'et de l’avenue Athabasca, à le 
zuur à bois. 


CHARBON 


CHARBON très gros pour fournaises 
Charbon “NUT’” 
Livraison rapide directement de la 
fam ss mine “Otteweil” 


J. J DENMAN, 


Bureaux: WESTERN REALTY Co, 257 Jasper E. |. 
Téléphone 1453 


MAURICE KIMPE 


ARPENTEUR DES TERRES DU Do- 
MINION ET 


INGÉNIEUR CIVIL 


| VICE CONSUL DE BELGIQUE 


Chambre 12, Crédit Foncier, Phone 2638 


BARNES & GIBBS. 
Architertes licenclés 


RH. Percy Barues, F.A.I.C. A.A.A. 
C. Lionel Gibbs, M.S.A., À A.A. 


141, Ave Jusper, Edmonton Tel. 1361 


ES 


LES CONTRACTEURS 


Font nos prix pour nos matériaux de 
construction | 
Ciment, plâtre, portes, chassis, 
papier, etc. 


Gorman, Clancey & Grindley 


Edmonton, Calgary, Nelson’ 


MADAME MEADOWS 


Specialiste pour la vue 
135 Avenue Jasper Ouest 
Chambre 4, Zeetage 
EDMONTON 
Houres d'office : 9 à 6 hra 
di soir de 7 à 9 hrs. 


Same- 


Larue 6 Picard 


ont maintenant leur bureau au 


No. 248 Ave Jasper 
Chambre No. À. 


msn 


Teléphones : 
Office, 1816 
Résidence, 1788 


B. HETU, propriétaire | 


J, N, Pomerleau, Prop 
H HE | 
Pension : 31.50 et 82.00 
Pension À ln semaine : $7.00 
B & 5 
PRIX MODERES 


QUEEN'S HOTEL. 


Ave. Jasper est 


‘ F'hotel le plus ancien'et le mieux 
connu d'Edmonton- 


Quartiers généraux des Canadiens- 
français 


Tel. 1616 


DIN 


À 


VEGREVILLE, ALFA. 
Magasin général 


Nous achetous les produits de 
ferme aux prix les plus élevés 


Nous soilicitons 12 visite 
des fermiers 


South Bend Trading Co 


VEGREVILLE, ALTA. 


THE VALE HOTEL 


EDMONTCI 
Rob. McDonald prop. 


Taux: $2.U0 par jour 
Chambre avec Bain, $2.50 
Carte de Repas 58.00 


Peusion Mensuelle (table seulement) 
$30.00 


ms 


Téléphone 1528 622 Première rue 
WESTERN CARTAGE CO. 
Transport de meubies, pianos, coffres- 
forts et marchandises de toutes sortes 
par des hommes compétents et responsa 


bles. Livraison à domicile de colis d’ex 
W. A. Léonard J. M. dicnry 


ANDREW H. ALLAN 


AUDITEUR, COMPTABLE, EI- 
QUIDATEUR 
Auditions de livres, mensuelles et heb- 
domadaires 


Chambre 28 Edifice Garlepy 
Boite postale 1174 EDMONTON Téi. 2320 


Végreville à St. Paul 
—+—— 

MM. Sigler et Richardson, pro- 
priétaires de l’écurie “Vegreville 
Livery, Feed & Sales” désirènt 
annoncer au public que la voitu- 
re de poste de Végreville à St. 
Paul des Métis part de Végreviile 
chaque mardi, jeudi et samedi à 
S heures du matin, et 
rive à St. lP'aul des Métis le me 
ne jour à 6 heures du soir. 


par un confrère: 


me émotion 2” 


ar | 


+ 


LE COURRIER DE L'OUEST JEUDI 15 DECEMBRE 1910. 


(Richelieu. Hotel 


‘‘. MOTS POUR RIRE. 


Extrait du feuilleton, publié 


“kobert abattit le notaire d 


“11 fut alors saisi d’un tremble- 
ment nerveux. 

(“Qui de nous, en un moment 
semblable wa pas ressenti la mé- 


| A bord d’un aéroplane géant 
en 150, 

‘—D'oû provient, capitaine, ce 
ralentissement subit duns notre 
marche? 

—Ayant dû nous élever très 
haut, nous venons d'entrer dans 
la Voie lactée... et notre hélice 
{ait du beurre... 


Un père de iamule parle de sou 
ueriuer à FUL de ses aus, 

—Mon tiis arriver certaine 
ent à ture son chemin, eur il 
a ia qualité essentielle qui est _la 
perseverunce, U'est ainsi qu'après 
avoir échoué sept tuis de suite 
aux examens du bacalauréat, il 
sest présenté une huitième fois.. 

—Et il a été reçu? 

—Non... 

Contentement 
üil ua proverbe, 

Si c'est vrai, l’homme qui a 
sept filies à marier est bien plus 
heureux que celui qui pussèce uu 
million, 

— Pourquoi? ‘ demandez-vo+# 

—Parce que l’homme qui a uu 
million en voudrait davantage, 


passe richesse, 


tandis que l’homme qui a sept < 


filles n’en demande päs «aranta- 
Be. 


. + 


Nos domestiques, 
—Madame n’a pas d'auto? 
—Non... non... 
—Ah bien... alors ja 2e peux 
pas entrer chez mad ue. Cum 
ment qu’on fait alors cuis vuus 
pour aller au mar-hé? 
——— 


“Petites annonces” 


journal : 


A Veéndre.—Une maison super. | 


DT. H. 


be à cing étages ; 1l n’y a que l’en- 
LFESUL UE Lui, ludis 48 pruprieli- 
re est obligé de S'en dttaire pour 
payer les ouvriers, 

Jeune fiile.—Une jeune fille 
ayant une bonne éducation, 
chant lire, écrire, la géographie, 
histoire, la musique, la duuse, 
.€8 premiers élements de mathé- 
matiques désirerait entrer dans 
ane maison comme il faut, pour 
faire la cuisine et repasser, 

Langue.—Une dame anglaise 
désirerait entrer dans une maison 
oû il y un ou deux enfants, pour 
leur “montrer sa langue” : 


Armes, munitions, et articles de sport. 

Fucils rép 

un|ant de la campagne reçoivent une 
attention speciale 

coup de casse-tête, puis lui enle-|o63 ave, Jas 

va £a montre et son portefeuille. 


Magasin de Chapeauxpour dames 


No. 210 Boulevard NORWO0D 


Réparations de fourrures et travaux 


heat PACE 


ou ae tt 4 


cueillies | 
dans ies colunnes d’un grand | 


&& | 


‘Simpson & Muntor 


Les commandes ven- 


: + Edmonton 


est 


Mme.EFORTIN 


vient d'ouvrir un 


* 
. 


au 


et sollicite votre visite. 


do couture de toutes sortes, 
EDMONTON. 


armacie 


HD 
2 


a < 
EE & 


130, Ave JASPER 
EDMONTON 


mms 


JR. VINCENT 


PHARMACIEN 


H. À. CLEGG, 
ENCADREUR ET Bouereur 


a | e17, deuxlème rue—volsin du patinolr 
EDMONTON 


| Végreville Crown 
Liquor Store 


VEGREVILLE 
\ RUE PRINCIPALE SUD | 


Vins, :. Liqueurs Cie a1e+. À 

Bière et “Porter” 
4 ‘‘Cass’s Ale”et ‘“‘Guiness’s k 
Stout” F 
| Bière “Lager”’ en petits É 
et grands barils 


| Liqueurs douces detoutes E| 8 


sortes à bas prix 


dises dans toutes les 
parties de la ville 


CHARLEBOIS. > | 
RER ETS Es 


FERMIERS 


Envoyez les peaux que vous 
désirez faire tanner, soit en 
Cuir pour harnais ou en 
Robes, à la 
CAMROSE TANNERIE CC. 
Ltd. 
Camrose, Alta. 

Les plus hauts prix soat 
payés pour les peaux que 
vous envoyez pour vendre. 


enr cn 


[Thé Edmeaten Sporting Goods. 


LARGE ÉLEVAGES RL A 


Livraison des marchan- || 


White Rose (Fancy Patent) 


LR ta Eu Lo En DAT EL LE CTERELEES 


É Minôteries a 


Dames nes san mnitere nee nement en nn 


Strong Bahers et Golden Harvest 
Crême de blé et farine de blé entier :” 
En vente chez tous les épiciers et marchands de forines 


Edmonton, Alta 


nn 


ne 
CE 


sheet Davseon con oe no Test ounnaueuer: 


CAMPBELL et OTTEW [OUR P 


MINUTTERS et MANUFACTURIERS des 


FARINES DE BLE DUR DES MARQUES 
SUIVANTES : 


Peacemaker (Fancy Patent) 


Telenhone 1848 


LHESDNNEEP EN CIDIDENEENDEEÉRESER | 


Cp RAnGernennnonn NENNONPNÉREMpEA FA 


#0020000 cHDSSOcaaanaCoSnTaacesssacacCO ue 


| à DES MAGASIN DE LA eu : 


; 


Venez les voir. 


Chaque article garanti. 


HALLIER & 
-_ Téléphone 1337 


BUADSSDBEZ «641 De DT ARAUTORIIETAUTOLES 


g seassñe 


‘rapides, sures et sans 
Fabriquées par 


Fhe E. B. EDDY 


RGP ETES A GRO 


Capital autorisé, $10,000,000.00 
Bureau principal, TORONTO, Ont. 


Londres; Now-York: Manhattan Hank; 


et im 
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CE 
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LU 


20.00 


A. R. P, KIRKPATRICK, Gérant 


Lire) 
+ 


136 : rue Rice 


Le APE EEE 


ER A Et QUE à 39 à AA LUE DORA LILAS Am 


FRUITS DE SAISON 


POMMES de Colombie Britannique. 


Toutes garanties de pr emière qualité 
$2.00 et $2. 23 la caisse 


RAISINS, ORANGES, 


080050600002 00000000000 0S2022080080900000008069 aSeseoe0neerassesssaes26s620ee 


Fondée en 1851 
Demandez. les chez le plus proche épicier. 


ss BEN ER EBUSERE: HAGANSOUDDESGDALANTOBLELEUY 


IMPERIAL BANK 0F CANADA | 


Capitat souscrit, S6.906,000.00 Capital payé, S5,676,000.00 
Fonds de Réssrve, $5,575,000.09 


D.R.WILKIE, Présidont, 


Agents en France: Crédit Lyonnais; Angletorre: Lieyds' Bank, Bnrenu, rue Lombard, 
Minneapolis: First National Bank 
Second National Bank: Chicago: First National Bank. Succursales à Manitoba, Alber 
ta, Saskatchewan, Colombie Angiaise, Québoc ot Untario, 


 Leteres de Credits pour voyageurs, bonnes dans fous les pays 
‘Bank Moncy Qrderse ” 


65,00 
Audessus dos. ,00 et nodépassant pas &10 - 


Ces mandats sont PAYABLES AU PAIR à n'importe quel bureau de Hanaque incor 
‘ _ porée du Canada 
DEPARTEMENT D'EPARGNES, Intérêt alloué sur les dépots, aux taux courants, et à partir de la date d 


RAT RACE ARR CR RER SR A ER COUR EU AO A COR RQ EE 02 PR PA ARR RAR RU AU ER 
a 


The CONNELLY, McKINLEY 


COMPANY LIMITER 


Embaumeurs et Entrepreneurs 
de pompes funebres 


Chapelle privée .et ‘ambulance 
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ALDRIDGE : | 
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;'usvevsnonnecesege vou uvevuun, 
TOUS LES CONSOMMATEURS 


D'ALLUMETTES EDDY | 
“SYLIENT® 


savent qu’elles ne font pas de bruit ni pétillement, 
qu’elles ne dégagent pas D” ODEURS, qu 'elles sont 


danger. 


Co’y, Hull, Can. 


Hon, R, JAFFRAY, Vico-Président 


St. Paul: 


aux prix suivants : 
3 cts. 
6cts. 
10 cts. 
- lücts. 


3 


Succursale d'Edmonton 


Tel. 1525 


EEE © | 
FEUILLETON DU ‘ COURRIER DE L'OUEST 


La Maison 


No. 45 

Avec une légèreté, une sureté 
de mouvements inouïs, Jean tour- 
nait l’angle du coffre-fort, il cô- 
-toyait un vieux secrétaire, il lon- 
geait un espace de trois pas où la 
pénombre était moins intense, et. 
glissant comme un fantôme, il at- 
teignit le renfoncement le plus 
voisin de la porte; là, il attendir 
parce que cette porte était fermée 
et ce n’était qu’au moment des al- 
lées et venues du domestique qui 
servirait le thé et les grogs qu’elle 


V 
M 


_. resterait peut-être au large. 


Et le domestique tardait ce 
soir. Monique abaissa les paupiè- 
res, jusqu’à fermer ses yeux qui 
se dilataient de terreur. Par un 
:", faible geste d’égarement, elle pas- 
sa Ja.main sur ses cheveux, avec 


È l'idée confuse qu’ils avaient blan- 


chi et qu’il fallait les cacher, Une 
remarque de Jessy lui donna en- 
_ vie de rire tout haut, puis elle se 
: mordit les lèvres, parce qu’en mê- 

me temps ‘des sanglots irrépressi- 
bles gonflaient son coeur torturé. 
Mais elle se contint, et ce fut la 


ci dernière révolte de aes nerfs; elle 


:: devint ferme, calme, et n’éprouva 

plus qu’un héroïque désir de vain- 

.-<re en foulant aux pieds ga pro- 
pre faiblesse, 


(| 


de Burgau 


James, d’autres citrons, cria 
sir Bear, croyant s’adresser à son |vait y être ou il n’y arriverait n'avait pas pu poursuivre, 


domestique. 


Le prétendu James s’enfonça 
de la salle à 
manger et resta sourd à l’ordre 


dans le corridor 


de sun maître. 


—Dois-je l'appeler? dit Franck 


James, l’un ‘des domestiques fans empressement. 


qu’on avait adjoints à Basile lors 
du mariage de Malcolm, entra à 
la fin avec le thé de miss Ara- 


—]Inutile, 


Et tous s’occupèrent du conie- 


nu de leur verre ou de leur iusse. 


—Lady Monique laisse refroidir 


minthe; il retourna chercher les|son thé, fit observer un peu rail- 


matériaux du grog que sir Bear|leusement Jessy. Il lui tarde que 


confectionnait tous les jours et|son office commence. 


laissa la porte ouverte, 


—Lady Monique, soyez assez|lèvres. C’est en elle-même qu’elle 
bonne pour nous verser notre thé semblait écouter, en elle-même 
qu’elle voyait Jean traverser la 
De 


ce soir, dit miss Araminthe, 
Monique remplit les tasses qu’el- 


le tendit autour d'elle: James s’é-| toutes les forces éperdues de sa 
tait éloigné de nouveau, et, cette | volonté, elle l’accompagnait, elle 
Mal-lle protégeait, elle renversait au- 


fois, il ne revenait point. 


colm non plus n'était pas là.|tour de lui les obstacles. Pendant 
Quelques gouttes d’eau bouillante qu'elle était 1à, assise paisible au 
tombèrent sur la main de Moni- milieu des autres, toute son Ame 
que et la marquèrent d’un long s’exaltait em unc invocation tu- 
sillon rouge sans que la jeune | multueuse vers Dieu, en une lutte 
pourrait 


femme s’en aperçut. 


+ 


Monique porta la tasse à ses 


salle, le parloir, puis le hall. 


invisible contre ce qui 


Au moment oû elle posait de-{arrêter Jean. 


vant Harry une tasse pleine, elle 


d'un.pas souple, posé. 


Mais il était sans doute arrêté 
eut conscience que Jean quittait|déjà. Il s'était trompé de chemin 
la pièce. Il marchait sans hâte, |dans cette maison qu’il connais- 
sait mal; il avait heurté un men- 

Un geste de Jack déplaça un|ble et attiré ainsi James, ou il a- 
rayon de la lampe qui s’en alla|vait rencontré Malcolm. Oui, elle 
s'égarer sur Jean. Il franchissait entendait un bruit de pas précipi- 


le seuil, la clarté reposa une se-|tés, des voix, des cris. Elle enten- 


conde eur ses épaules. 


on vit sortir quelqu'un. 


& 


dait, mais c'était le bruit de son 


On ne vit pas qui sortait, mais|sang qui battait furieusement | ndue F 
| ‘du hall, et, dans un spasme an- 


dans ges veines. 


Jean était dans le hall, il de- 


goissé, elle comprit pourquoi 


jamais. Et il était temps pour|tre la porte vitrée du perron se 


Monique de le rejoindre, 


Ëlle se leva avec une appréhen- 
sion étrange; il lui semblait que 
cette action si simple allait pro- 
duire autour d’elle quelque ef- 
frondement, 

— Ah! votre prière? dit placide- 
ment miss Araminthe, Je vous en 
prie, si vous acceptez l'invitation 
de Mme Dheune, renvoyez Dinah 
de bonne heure. 

— Vous aurez mauvais temps, an- 
nonça Jessy, il $se prépare un 
grain. Comme vous êtes pressée! 
vous me donnez envie d’aller avec 
vous, Vous savez que le gouver- 
neur n'aime pas ces exercices tar- 
difs et que c’est votre dernière 
bénédiction; vous voulez en pro- 
fiter d’un bout à l’autre; mais ce- 
la ne sonne pas encore, je vous 
assure. 

Pour mieux écouter, elle alla à 
la fenêtre, souleva cette fois les 


vide. Jean n’était plus là. Et Mo- 


s’il y avait jamais été, si elle n’a- 
vait pas rèvé le passage du fugi- 
tif à travers la pièce. 

Le hall n’était pas éclairé. Elle 
prit machinalement son manteau, 
son panier, se couvrit du vête- 
ment sans savoir encore ce qu’é- 
tait devenu Jean. 

Elle aperçut une ombre è quel- 
ques. pas d'elle. 

-“Jl Pavait attendue pour sortir 


que Malcolm les regardait 
rideaux, mais lembrasure était des yeux de pierre. 


profilait en dehors la stature de 
Malcolm, Malcolm s'était attar- 
dé à respirer l’air du soir avant 
de remonter tout seul là-haut 
dans ses beaux appartements dé- 
serts. : 

Pour s'échapper du hall, il fal- 
ait passer devant lui. Ni Jean ni 
Monique ne firent mine de recu- 
ler. Ce n’était plus l'instant de 
tergiverser et la pire extrémité 
les trouvait résolus; comme s'ils 
se fussent concertés sans avoir é- 
changé un mot, ils s’avancèrent 
tous deux. Monique sortit la pre- 
mière; elle resta à côté de Mal- 
colm pendant que Jean descen- 
dait les degrés du perron. 

Malcolm se retourna, son re- 
gard se”fixa sur Monique, puis 


fivations de son allure. Et, der- 


rière Jean, une autre personne 
descendait aussi la côte, réglait 
sa marche sur la leur, Oui, quei- 
qu'un les suivait sans jamais hà- 
er le pas ni le ralentir, sans ja- 
mais s'arrêter ni venir jusqu’à 
eux. Et ce pas qui était l'écho 
du leur devénait une hantise in- 
tolérable. 

Ils continuèrent leur route par 
les allées aux pentes escarpées, 
sous les massifs dont la verdure 
printanière semblait noire dans 
la nuit commençante, Ils furent 
eufin dans la dernière cour, Une 
lampe brillait en haut de la pe- 
tiie tour carrée qui était le loge- 
ent de Basile, à côté de la gril- 
le. z 

Il était convenu que Monique 


sur Jean derrière elle, mais sans |irait droit à la grille et demande- 


I] leur sembla 
avec 


paraître les voir. 


Il rentra. Monique descendit 


nique, en s'éloignant, se demanda |à son tour, ils tournèrent le coin 


de la maïson sans bien croire au 
miracle qui venait de les sauver. 
Monique marchait en avant, elle 
avait une expérience minutieuse 
des lieux qui lui permettait de 
choisir les angles les mieux abri: 
tés. 

Oh! comme son coeur battait. 
Pourrait-il battre aïînsi Jong- 
temps sans se briser? Lille mar- 
chaït vite, mais elle ne courait 


pas. Jean. venait à vingt pas,à l’abri sous la voñte d’entrée. 


rait hardiment le passage.  Ba- 
sile qui avait pris lhabitude de 


lui ouvrir tous les soirs à pareil- 


mens 


il{suivant scrupuleusement Moni-,Quand Monique tendit la main 
Con- | que et imitant les moindres modi-| pour sonner et requérir ainsi les 


services de Basile, un homme tru- 
versa en silence l’espace décou- 
vert de la grande cour, Harry 
de Burgau fut presque aussitôt à- 
vec eux sous la voûte, 

Comme si Jean n’existait pas 
vour lui, le jeune garçon s’'inter- 
Losu entre la grille et Monique et 
dit d’une voix un peu haletante: 

—Vous fuites une folie... de 
ue le permettrai. pas. 

Elle se taisait, Devant l’échec 
qui ies menaçait à la dernière mi- 
aute, alors qu'à travers les bar 
reaux de cette grille ils voyaient, 
ils touchaient presque la route du 
salut et de la liverté, Monique 
fut envahie par un engourdissce- 
ment subit, une lassitude inunen- 
se qui lui broya les jambes, lui 
donna envie de s'étendre là sur le 
sol, pleurante et désespérée, dans 
son.impuisasnte douleur d’avoir 


le heure, ferait peut-être jouer le exposé Jean sans pouvoir le déli 


ressort de la porte depuis l’inté-‘vrer, 


rieur, comme il lui était arrivé 
quelquefois, sans «sortir de sa 
chambre, sans s’assurer si c'était 
bien que Dinah escoriait lady Mo- 
n'que, C'était hasardeux, 


c'était [je pas 


—Non, non, répétait Harry, 
vous le perdriez. Il n’est en sûre- 
té qu'ici. Sans cela ne lui aurais- 
déjà fait ouvrir la porte? 


désespéré comme tout ce qu'ils |Il ést guéri, n'est-ce pas... de 
avaient fait jusqu'ici. Maïs Dieu | puis Noël? | 


ne venait-ilg pas de les guider 
parmi les plus dangereux ha: 
sards ? 

Ils commencèrent par se mettre 


‘a 


A euivre 


0 


La Revue de . 
 L'étranger 


Les Etats-Unis et leur popula- 
| . tion. | 


On a fait cette année, aux E- 
tats-Unis, un dénombrement de 
la population, dont les résultats 
se prètent à des réflexions mul- 
tiples. I1 est étonnant de con- 
stater comme les villes ont gran- 
di pendant la dernière décade, 
Mais si l’on presse d’un peu plus 
près les chiffres, on constate que 
la population rurale ne s'est pas 
acerue dans la même proportion; 
on trouve même qu'en ‘certains 
Etats elle a diminué. Ainsi, dans 
l'Etat de New-York, la campa- 
ne s’est dépeuplée dans une cer- 
taine mesure pour donner à la 
métropole américaine une popu- 
lation totale de 4,766,833 habi- 
tants—y comprises les villes- 


Chaussures 

.. “McCready” 
Claques 
“Canadian Rubbers” 


Chaussures de Feutre 


Soul ici “Mocassins| 


THE 


JAMES McCReADY C0. 


LENS ER 
717 Troisième rue 
EDMONTON 


Vente en gros seulement 


tefois, dans la nouvelle agglomé- 


[ration ne sont pas comprises Ne. 


wark et d’autres villes de la rive 
droite de l’'Hudson, dont Newark, 
seule, compte 875,000 habitants 
un peu moins que la population 
de Motitréal, 

New-York reste donc, après 
Londres, la plus grande ville du 
monde. 

Pour notre part, quand nous 6- 
tudions la géographie des Etats- 
Unis, la ville qui nous intéresse 
le plus après l’orgueilleuse  mé- 
tropole, c’est la Nouvelle-Orléans, 
à cause de son origine française 
et des liens qui rattachent son 
histoire à la nôtre. 

Ces liens sont depuis long- 
temps rompus, if est vrai. Mais 
uous n’en gardons pas moins le 
souvenir de ceux qui sont partis 
des rives du Saint-Laurent pour 
aller, avec Cavalier de la Salle, 
reconnaître le bassin du Missis- 
sipi Nous ne pouvons non plus 
oublier que c’est Pierre Le Moy- 
ne d’Iberville qui a découvert 
les bouches du grand fleuve et 
qui fut gouverneur de la Louisia- 
ne de 1670 à 1701. 


La Nouvelle-Orléans, donc, 
renferme aujourd’hui une popu- 
lation de 339,075 âmes, 


dont l'augmentation proportion- 
nelle est de 18 p.c.  Malheureu- 
sement cette augmentation est 
surtout due à l'élément anglo- 
saxon, de sorle que la capitale 
de la Louisiane perd peu à peu 
le caractère français qu’elle a- 
vait conservé plus ou moins pur 
depuis sa fondation. 

Elle perd aussi la douzième 
place qu’elle oceupait parmi Îles 
villes des Etats-Unis, pour être 
réléguée à la quinzième, car De- 


troît, Milwaukee ef Newark lont | 


dépassée. 

C’est maintenant Chicago qui 
occupe le deuxième rang parmi 
les villes américaines et le qua- 


Une fourrure constitue | 
un beau cadeau de Noel. ... 


Nous désirous liquider nos fourrures pour dames avant Noel, en conséquence nous 


vendrons ces articles dès à present aux prix de fin d'hiver, 


trième parmi les villes du monde 
entier, . 

Le recensement attribue à Chi- 
cago une population de 2,185; 
283 habitants, cest-àdire une 
augmentation de 486,000, soit de 
28.7 p.e. Elle a donc doubié le 
chiftre de ses habitants dans l’es- 
pace de 20 ans, ear de 1890 à 1900 
sa population avait augmenté de 
üü4, 4 p. c. 

Ulutago est unt ville ambi- 
uuuse, Sa situation unique à la 
èle du lue Michigan, sa rapide 
iortune et l’activité entreprenan- 
te de ses habitants lui donnent 
l'espoir de détrôner le Greater 
New-York de son rang de Cité- 
iimpire, Il aspire au rôle de mé- 
tropole des Etats-Unis et à deve- 
air, dans quelques lustres, la plus 
grande et la plus peuplée des vil- 
les de l'univers. De fait, Chicago 
est bien situé pour cela. 

Cievelaud, de FlOhio, compte 
actuellement 558,485 habitants; 
augmentation de 47 p. c. en dix 
aus; cette ville peut donc être 
classée parmi celles qui dépassent 
le demi-milion. Elle ne comptait 
que 40,000 âmes il y a cinquante 
ans, ce n’était alors qu’une petite 
ville sur la rive sud du lac Erié. 
Elle a détrôné sa rivale, Cincin- 
nati, autrefois la plus grande vil- 
le de l'Ohio, dont la population 
n’a guère augmenté depuis le der- 
nier recensement. 

La population des Etats-Unis 
a augmenté de 17,250,000 habi- 
tants depuis 1° )0, ce qui porte à 
près de 110,000,500 la population 
totale de l’Union. 

Sur les dix-sept millions et 
quart de citoyens dont la répu- 


|blique voisine s’est enrichie, plus 


de dix millions proviennent de 
l'immigration. La population im- 
migrée se principale- 
ment de Juifs polonais, russes et 


allemands; puis de Slaves, * 


compose 


14 MANTEAUX DOUBLÉS DE FOURRURE, POUR DAMES, DOIVENT ÊTRE ÉCOULÉS. 
90 POUR 100 DE RÉDUCTION SUR TOUTES NOS FOURRURES POUR DAMES 


Manteaux doublés de marte, 
de $125 pour $85 


6 manteaux, seulement doublés de marte, bleus, 


bruns, verts et noirs, recouvert de drap importé, 50 


. . , Le . 
et 52 pouces de long, demi-ajustés et dos vagues, 
cols et rovers en marte naturelle. Ces manteaux se 


vendeut régulièrement $125, 


Manteaux doublés de fourrure 
de $110 pour $79 


à liquider à $85 


Deux manteaux seulement, cols et revers en renard 


Isabelle, recouverts de drap importé, doublés avec de 
la fourrure choisie de rat, bleus et verts. Prix régu- 


lier $110 


Manteaux doublés de fourrure 
de $100 pour $74 


Trois manteaux seulement, cols et revers en zibe- 
line d’Alaska, doublure en peaux de rat, recouverts 
de drap importé. Vendus régulière 


Prix spéciaux pour les manteaux de drap. 


Vous ne sauriez trouver um cadeau de Noel plus agreable a recevoir 
qu’un beau tous de cou de fourrure ou um mauchom. Achetez mainte- 
nant a prix reduits. Fourrures de toutes sortes en tous genres. Reduc- 


ment $100 


à liquider à $79 


à liquider à $74 À Prix régulier $75, 


tion speciale de 16 pc. en decembre. 


Sacs à main en cuir solide. — Un beau cadeau de Noel. 
_à 83.50 


Un suc à moin de 13 pouces de long, article très } 
solide, bon cuir, cadre riveté, poignées en cuir, dou” 
blé en soie cordée, avec une très jolie bourse, 

Valeur spéciale à 63,50 ! 

à $9.00 

Sac ‘alligator’, avec garniture, longueur 12 pouces À 

* cadre de cuir ét doublure de cuir, avec bourse. 


-_ à 85.00 

A ce prix nous avons trois modèles. Ces sacs sont | 
confectionnés en “seal” avec cadre mitallique très | 
solde. Chaque modèle a une bourse 
de cuir. Deux genres sont doubl 


Vautre modèle est doublé de cuir. - 


à $10.OO 

Un sac superbe, en 13 pouces de long, euir solide } 

à l’intérieur et à l'extérieur, Poignées de euir; ce sac À 

contient une bourse, un peigne, une glace, un boîte k 

à poudre evec Loupette, brosses à cheveux et à cha- À 
peau et deux portes epingles à cheveux, 


Spécial à 810.00 À 


© Nous mettrons gratuitement les initiales sur tous les sacs vendus $3.50 et plus. 


Ê] 


De 


J. 


à 


Spécial à 69,00 


h uni. 


et des poignées | 
és de soie cordée, À 


Spécial à $5.00 | 


! d'une glace, d’un 
| poudre. 


à 


Fourrures pour dames et enfants 


Nous avous dans ce rayon un trés grand choix en 
étoles, cols, manchous, gautelets, etc. 
Prix spécial de liquidation 15 pe. de réduction 


Manteau de marte de $85 
pour $65. 


Un seulement, en 50 pouces de long, modèle vague, 
recouvert de drap de bonne qualité, doublé en rat, 
col et revers en marte naturelle. Couleur vin; cet 
article vendu régulièrement $85 sera liquidé à $65 


Manteau doublé de fourrure 
de $75 pour $49 


Un manteau seulement, en 50 pouces de long, 
doublé en rat, cul et revers en zibeline de Colombie. 


à 66.50 


Un solidesac de cuir avec bourse et poignées de 
l cuir, cadre très solide avec fermeture brevetée, 


1 Deux modèles de sacs ‘‘Alligator”, doublés en cuir, 
un muodèle avec griffes naturelles, l’autre modèle est 


à $7.5O 


Un sac de 13 pouces de long, doublé en chevreau, 
poignées de cuir et fermeture brevetée. 
Ce sae est numi d'une bourse; d'un poste-cartes, 


Manteaux garni de zibeline 
de 590 pour $65 


Un manteau seulement, brun, col et revers de zibe 
line d’Alaska, doublure de rat, Article spécial à 590 


à liquider pour 868 


à liquider à S49 


Valeur spécial à 66.50 


CleXele, 


Valeur spéciale à $10.00 


flacon de sels et d'une boîte à 


Spécial à $7,50 
EleHelen | 


Un sac très élégant fait de cuir très résistant avec L de 
À poignées et doublure de cuir, bourse, superbe cadre : 
d'argent avec griffes, 


Valeur spéciale & G10.00 


d'Anglais, d’Allemands de Scan- 
dinaves etc. On compte à peine 
560,000 Allemands et 75,000 
Français immigrés depuis le der- 
nier recensement, alors qu'il y a 
près de 2 millions de Juifs venant 
de Russie, de Pologne de Rouma- 
nie, de Turquie, du Levant et des 
côtes africaines, 


Chronique 
_ Regionale 


LAFLECHE, SASK. 


M. et Mme François Lizée font 
part de la naissance d’un fils qui 
a reçu au batème les noms deJo- 
seph, Louis André, Paul. 
Parrain et marraine M, et Mme 
Jean-Baptiste Lizée, cousins des 
parents de lPenfant. 

Ce baptème est le cinquième cé- 
lébré durant les quelques semai- 
ines dernières à La Flèche, 


BONVOULOIR “$Sask” 


Après avoir lu divers articles 
dans le “Courrier de l'Ouest” trai- 
tant de bibliothèques paroissia- 
les, M. Paul Bourdy, maître de 
poste à Bonvouloir, vient de met- 
tre à la disposition des habitants 
de langue française de la région 
une superbe collection de volumes 
qu'il a apportée de France dern- 
iément. 

M. Bourdy, qui partage les i- 
dées du Courrier sur le bien mo- 
ral produit par les bonnes lec- 
tures poissè de troi cents vo- 
lumes dans cette collection. Ci- 
tons parmi les auteurs de ces ou- 
vrages, Kené Bazin, François 
Cuppée, Jules Lemaitre, Kaoul 
de Navery, Roger Dombre, Henry 


+ 


GLEICHEN “Alta” 


La deuxième partie de cartes 
organisée par les dames de lé 
glise St-Victor a eu lieu dernière- 
ment dans la salle à manger du 
Palace Ilotel. Ce fut un grand 
succès, Avant le commencement 
des parties suivies avec grand in- 
térêt, un programme musical très 
intéressant fut rendu. 

Des soli furent rendus par 
Miles M. Budd, C. McArthur, M. 
F. Fisher et M. F. Rowe. 

Un düo au piano fut fort bien 
exécuté par Mme E. Brossseau. 
et Melle D. Brosseau. 

Les prix attribués aux parties 
de cartes furent gagnés par Mlle 
C. MeArthur et M. J. Arial, 

Les deux soirées, organisées 
par les daines de l’église St. Vic- 
(or, ont rapporté la somme de 
$95 qui a été consacrée à dimi- 
nuer la dette de $800 existant 
sur l’église paroissiale. 

Nous attendons prochainement 
le retour de notre dévoué pasteur 
le KR. P. Simonin, O.M.I. 


GRAVELBOURG “Sask” 


à 


Nous avons appris avec satis- 
facuon qua ia dernière réumon 
ue la Cuumbre de commerce de 
Moose JW, une résolution fut vu- 
tee el envoyée aux autorités du 
CU, L, K, demandant qu’elles hà- 
ul l4 construction de Pembran- 
chement Moose-Jaw Gravelbourg. 

D'après le tracé indiqué sur la 
cante, cette ligne part de Moosc- 
Jaw dans une direction sud, pas- 


em Un comen 


PARLEMENTAIRE 
PROVINCIALE 


Après un débat d’une durée de 
six heures, lundi dernier, sur le 
budget provincial, une motion, 


iprévoyent le versement du capital 


de l'A. & G. W. k, au trésor pu- 
-biic, fut approuvée par un vote 
ue ZE voix contre 13. 

ii elail pres ue minuit 10/sque 
At vue &ur Heu, Ue VOLE eSl Li 
UULAAUIS  DEULUSLU LIU utS ALAUIES 
UC s MAIL Luvalior Luibiic id UCLA- 
au Ut guutéuvaucutt dciugk  Qus 
UUAUG UC ba vplrliituUli LUUVELE 
du Lupildi- ULSUUS à Établir ui 
fuit AUrLCC QUSSEL Valil li 1ep1uil 
uu uurd. ; 

AUuS UULLIONS Ci-dessuus La lis- 
1e UUS UCDULES AYANL vule En iu- 
veu UG 1 IMOUUN ec celits des ue- 
putes ayant vote contre: 

s'our—ÿSiiion, Mitchell, MeLean, 
Mishall, MckKenzie, Buchanan, 
uyle, McDougall, Glendennng, 
AcaArthur, Simpson, Siuith, Ste- 
wart, ‘eltord, Uumpbelt, Mcken- 
uy, Ulin, Warnock, dsvudreau, 
LULG, t10den.—Z1, 

Cuutre—iutheriord, Cross, Les- 
surd, Cornwall, McPherson, 
üuuu, Mocre, Pufier, lPatterson, 
iiouuley Bennett, Shaw, Stautfer 
ls. . 

M. 0’Brien député socialiste ne 
prit pas part au vote, MA. Alich- 
ner, Cushing et Roberts étaient 


se, à l'ouest du lac Johnson, sur , absents. 


lies townships 16-26 et 15-27, de 
ce point le tracé se dirige vers l- 
ouest entre les lacs Johnson et 


des Rivières, traverse le town- 


ue Brisay, Jean Drault, A. de La- Ships 114, à quelques milles au 
wothe,H, du Llessac, Jeanne de!nord de Gravelbourg, puis, fai- 


Coulombe, : Jacqueline 
ete... 

En plus deces oeuvres la biblio- 
thèque de M. Burdy comprend 
les collections complètes de l“Ou- 
vrier” et des Veilléés des chau- 
mières”, deux excellents journaux 
littéraire français. 

Les amateurs de bonne lectures 
ont, grâce à M. Bourdy, d’interes- 
sante soirées d'hiver en perspec- 


tive. 
Notre maitre de poste mérite 


de vives félicitations. Mauvais 
livres sont tellement répandus 


que l’on ne saurait trop remercier 
ceux qui s'efforcent de faire con- 
naître les bons, 


£ _ Frs 
Su ee 


Po 


VO 


appréciés, 


dice à n'importe quelle gare. 


Edmonton 


va 


RP 
RUE AC 


CE, à 


Ü 


st En 


a RUE 


ment où agriculture. 
et les améliorent rapidement. 


SPYS”. 
D'AU MOINS 57.50 à l'acre, 


Chambres 25 à 29 


 N'OUBLIEZ PAS 


que nous sommes toujours prêts à vous faire connaitre nos bas prix 
pour toutes sortes de bois de construction, lattes, bardeaux et chaque 
chose nécessaire pour l'édification d’une maison. 
examiner nos entrepôts avant de vous décider 
croyons pouvoir vous donner satisfaction 


D. R. FRASER CO. LIMITED 


201 AVENUE NAMAVYO, 


s Cadeaux de À 
vous trouverez que 


La serre RAMSAY 


est Pendroit par excellence où faire l'achat des présents les plus 


Qu'est-ce qui peut faire plus plaisir à vos amis qu'une 


GERBE DE FLEURS 


. ou un 
SUPERBE PLANT EN POT? 


Les fleurs coupées et les plants peuvent être envoyés sans préju- 


Demandez notre liste de prix pour Noël. 


WALTER RAMSAY 


sur les bords du lac Arrow Lower B. €. 


Yes plus BEAUX ÉCHANTILLONS DE POMMES sont 
cueillis sur les bord du lac LOWER ARROW B. C. 

Les POMMES DE COLOMBIE BRITANNIQUE viennent 
au premier rang ; il en est pareillement de ses terres comme place- 


MM. J. H. Gamiwpy, J. H. Picarp, S. LARUE et autres cito- 
yens importants d'Edmonton ont acheté des terrains en Colombie 


Le “RANCH” DE LORD ABERDEEN avec 16 acres en 
1909 à produit DOUZE MILLES CAISSES DE “N ORTHERN 
Faites un calcul et vous trouverez un PROFIT NET 


Pour renseignements s'adresser immédiatement aux bureaux de 


The Arrow Lake Land Co. Limited 


Rivière, , Sant une dernière courbe, il se di- 


rige vers notre village, se raccor- 
dant à la ligne Weyburn-Leth- 
bridge à West Gravelbourg. 


La salle de billard est ouverte 
au publie depuis quelques jours. 


Mmes E. Coupal et H. Lafré- 
nière sont parties pour aller pas- 


Le vote fournit quelques sur- 
prises, Cest ainsi que M. Côté, 
dunt nous avons relaté en son 
temps le discours ferme contre le 
bill de l’hon. Sifton et qui avait 
voté contre lui, vota avec les dé- 
putés ministériels. D'autre part‘ 
MM. Puffer et Stauffer passèrent 
dans l'opposition après avoir voté 
avec le gouvernement au cours de 
la division précédente. 


un fort long discours dans lequel 
il fit un exposé complet de sa po- 
litique. Le budget de 1911, dit-il, 


ser l'hiver chez leurs parents à en substance, a été préparé, avec 


Bois Blanc “Québec” 


BONNYVILLE “Alta” 


Nous apprenons avec plaisir 
que le Rév. M. Guertin, nouvelle 
ment arrivé au lac St-Vincent, 


une préoccupation constante d’é- 
conomie, de façon à pourvoir aux 
besoins présents de la province et 
à permettre l’achèvement des édi- 
fices en cours de construction. 
L’hon. Sifton déclara que le 


desservira les paroisses de Bon [nouvel édifice du parlement, dont 
La 


nyville et de Durlingville, 


Venez à nos cours 
construire. Nous 


s 


à 
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le eoût était estimé par l’ancien 


PHARMACIE LINES 


11125 Ave. Jasper Ouest. 


Nous informons le public de 
langue française que nous ve- 
nous de nous assurer les ser- 
vices de 


M. T.E. GAGNER, Pharmacien 


| Spécialité de produits pharmaceu- 


tiques français. 


Correspondance francaise et 
allemande 


Les commandes par la poste 


: font l’objet d’une attention 


spéciale, 


“Townsite 


La vente des 


prix total. 


FRANK W. 


TROCMH 


M TERRE, mr 


VENTE DU 
"a Frochu 


ALT A. 


“Townsite” du 6.T.P. de Trochu 
(Alta.) sera ouverte au public le 


15 décembre, 


Prix depuis $300, 20 pe. comp- 
tant et le surplus à 3, 6, 9 et 12 mois 
chaque versement égal à 20 pe. du 


-S’adresser säns délai au seul agent 


NOTAIRE PUBLIC 


.  : PAGBS 


+ 


* |'eabinet à 81,500,000, reviendra, 


lorsqu'il sera ‘terminé, à environ 
$2,136,000, cette somme cera por- 
tée à $2,500,000 avec les frais oc- 
casionnés par les aménagements 
uécessaires, Ù 

Le 1'reiuier ministre {it ressor- 
ur la politique du gouvernement 
en unuunÇant que celui-ci consa- 
cruil duns les estimés une solnine 
uë 3%125,0U0 pour l'établissement 
de iermes d’expérimentation dans . 
id province, © 

Le Dr Kutherford prit la paro- 
ie après l’hon, Sifton. L'ancien 
cuei de cubinet prutesta contre 
Lupproprauun nouvelle du capi- 
tut de PA, & G. W. R, et critiqua 
1 lumiere duns laquelle les esti- 
aiës uuL elé prepares, déclarant 
que l'etat des garanties publie é- 
ail incorrect et représentait son 
udiuinisiration SOUS uw faux 
jour. Lea et, mme of) 

M. bDennett critiqua également 
ie budget présenté par le cabinet. 
M. isenneit parla longuement, ii 
vontesta énergiquement que léco- 
nomie eùt présidé à la prépara- 
uon des estimés, le député eon- 
servateur déclara qu’il croyait u- 
ue chose anormale que la provin- 
ce uvec 825,000 habitants eût 4#L 
députés, il y a là, suivant lui, une 
disproportion flagrante, 

M, Marshall, ministre de Pagri- 
culture, s’attacha surtout à dé- 
velopper la politique du gouver- 
nement au point de vue agricole. 
La situation des nouvelles fermes 
expérimentales ne peut être ren- 
due publique encore, car il s’en- 
suivrait une plus-value prématu- 
rée des terrains, le ministre peut 
dire cependant que deux de ces 
fermes seront situatées au nord 
de Red Deer. | 

‘ Le but de ces fermes sera la dif- 

fusion d’un enseignement agrico- 
le rationnel, que les fermiers 
pourront mettre en pratique sur 
leurs propres fermes. 

M. J. K. Corwall parla briève- 
ment du nord qui n’a pas eu sa 


part, dit-il, dans le budget de cet-. 


Le premier-ministre opnronça | € année. 


(Suite à la page 6) 
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M. W, CUSHING NE REPOND 


PAS À SES ACCUSATEURS 


Il y a quelques mois, nous re- 
produisivns d'après notre contrè- 
re d'Édmonton le “Capital”, un 
résumé des accusations catégori- 
ques portées par ce journal con- 
tre M. W. Cushing, ex-ministre 
des Travaux Publics de la Pro: 
vince d’Alberta. | 

À Fépoque où elles furent ren- 
dues publiques, avec le retentisse- 
lent que lon sait, ces accusa- 
tions graves et circunslanciées, vi- 
sant directement l'intégrité d'un 
homme, qui fut pendant près de 
cinq atinées ministre de la Cou- 
ronne, lue seiwbierent pas avoir é- 
uu outre mesure Al, W. Cushing. 

Peu de temps après. an effet, 
- Fex-ministre, ayant huaugable- 
ment répété aux reporters des 
journaux de la province, sa phra- 
se favorite: “£[ have nothing to 
say,” partait pour effectuer un 
voyage de quelques semaines en 
Europe, 


M. Cushing, espérait-il, par une rumeur, 


telle absence, faire oublier les ae- 
cusations portées contre lui, sans 
avoir eu à les réfuter, 
suns témériié aucune, le supposer. 

il entretint pendant quelque 
temps une telle espérance, l’ex-ni- 
uistre dut s'apercevoir qu'il s’iliu- 
sionnait grandement. 

Loin d’avoir découragé ses ac- 
cusateurs, ce silence étrange de 
M. Cushing, {semble leur avois 
avoir prêté une autorité nouvelle, 
et c’est plus précis et plus implz 
cables que jamais qu’ils revien- 
uent à la charge. ‘ 

Dans un de ses récents numéros 
le “Capital” qui mène une cam- 
pagne serrée contre M. Cushing, 
publie un article long et détailié 
reproduisant ses accusations an- 
ciennes de corruption aggravées 
par d’autres non moins catégori- 
ques, 

Commentant cet article notre 
confrère déclare qu'après avoir 
attendu en vain depuis l’ouvertu- 
re de la session provinciale que 
M. Cushing se lève de son siège 

- Dour répondre à ses accusateurs, 
il ne lui reste plus qu'à renouve- 
ler les accusations portées contre 
lex-ministre en demandant au par- 
lement de nommer une commis- 


. L'HON. MARSHALL 


sion pour faire une enquête sur 


le bien-fondé ou non de ces. C-|pour les colons. | 
cusations, de telle sorte que l'in- dances pe seront rien autre que ! 


tégrité des membres de Ia Cham- 


EST 
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L'ARTICLE 
1 MODÈLE 
l Prêt pour l'emploi 
en toute quantité, 
Utile dans cinq 
Qi'éents caso différents, 
| Une boite équivaut 
re À 20 Ibs. de 
SEL DE SOUDE. 
N'employez que le 
Molleur. 


rayon d'action de chaque ferms 
expérimentale soit restreint au 
point de ne comprendre que la 
région ou les conditions cultu 
ales sont rigoureusement, iden: 
tiques. 

Jusque dans leur v’ ,1dres dé- 
tails de construction ces fermes 
seront un enseignement pratique 
Les  dépen- 


ce qu’elles pourraient et devrai- 


LIL 


9 : É 
+: É 


À EN VENTE 
PARTOUT 
Fourfaire du Savon, 


Pour adoucir l’eau, 


Pourenlever la 
peinture. 


x Pour désinfecter 
viers, Closets, 
Draias, etc. 


ue 


ECÉRSERSÉE 


JET 


Ar 


proche de baser leur installation 
propre sur les mêmes données. 
. L'exploitation sera d’après le 
système d'agriculture mixte; en 
même temps que lon montrera 
aux fe rmiers à obtenir la qua- 
lité et la quantité dans leur 
colte de céreales, «un leur en- 
jseignera comment faire des pro- 
jfits rémunérateurs avec l’elevage 
du porc et l’industrie laitière, 
L'etendue de ces fermes sera 


LS 


bre demeure au-dessus de toute ;ent être sur le commun des|d’une deini section, et sur cha- 


suspicion. 

Le “Capital” ajoute qu’une me- 
sure de ce genre est le seul 
iüoyen de faire aboutir les cho- 
ses. 
d'un députée, ainsi mis Sous accu- 
sation diuecte, de demander iui- 
ième la nomination d’une cum- 
iuission d'enquête pour faire ces- 


ser loute équivoque à défaut de 


iui-mêiue, le parlement doit s'em- 


parer des faits et prendre l’initia- |leur installation pratique, et par 
les méthodes rationnelles, et pos- | 
si- sibles à tous, de mise en agricul- 


rive d'une telle enquête. 

M. Cushing doit être en po 
tion de frouver clairement 
bonne foi ou, s’il ne le peut, il 


doit être écarté sans délai de la 


vie publique, 


Depuis la publication de c2' 


article du “Capital” 
courante dans les 

cercles. politiques, 

que  lex-numistre” allait se 


On peut, defendre en Chambre dis accusa 


tions portées contre «ii. Ln pré 
sence de ce bruit nous avions at- 
tendu, avant de revenir sur le 
question, que M. Cushing s’expli- 
quât, 


Mais M, Cushing n’a pas parlé. 

Il à gardé le même silence inex- 
plicable, étrange à la longue, bien 
que M. Cornwall ait déposé sur 
le bureau de la chambre le numé- 
20 duw journal résumant les accu- 
sations portées contre lui. 

Et c’est là l’homme qui s’impro- 
visant, il y a quelques mois, le dé. 
fenseur des intérêts publics, n’hé- 
sitait pas à porter les accusations 
les plus ignomineuses contre ges 
collègues. 


Ceux-ci demandèrent la lumiè- 
re complète d’une enquête; on la 
leur accorda et trois juges, après 
de longs et minutieux interroga- 
foires se portèrent garants de 
leur intégrité absolue, 


Pourquoi M. Cushing, Paccusa- 
teur d’hier, l’accusé d'aujourd'hui, 
ne suit-il pas l’exemple loyal et 
sans peur de ses anciens collè. 
gues ? 


EXPOSE LE PROGRAMME DU 
MINISTERE 


- Le débat sur le budget provin- 
Cial a fourni récemment, à l’hon. 
Duncan Marshall, l’occasion de 
s'étendre longuement sur le pro- 


gramme du ministère de l’Agri- 


culture de l'Alberta. 


. Ce programme ‘componte au 


. premier plan la question primor- 


. partie” 


 diale de l'éducation agricole, 
L'hon. M. Marshall conçoit 

cette éducation divisée en deux 

l’une, 


Vautre,. partiellement . technique 
et pratique, à l'intention des en- 
fants fréquentant l’école et qui 


Plus tard demeureront fidèles à 


la glèbe, 

‘Selon le ministre de l’Agri- 
culture, la première partie de 
cet enseignement agricole, celle 
destinée aux adultes, s'impose a- 
vec ‘une impérieuse nécessité, Le 


_s8381B . 


taire des 


jd'érection ne dépassera pas 


sa 


affirmait | | 


| 


fermes de la région. Le coût 


sommeque tout ferinier prospère 
peut consacrer à son installation 


Ii devrait être du devoir : de Meuxième periode—celle qu'il des fins de conférences 


succède, au bout de quelques an-|cours techniques abrégés. 


inées, 


a Pinstallation primitive 
des débuts, Ces fermes seront, 
dans le principe, moïns un éta 

issement d'expérimentation  a- 
Fermes modèles 


modèles. pat 


ture de ler champs. 


Un bulletin, contenant une dese 
cription compléte de letablisse- 
ment de ces fermes sera publié, de 
façon qu’il soit possible pour 

‘tous les fermiers, à quelque dis- 
UE tance qu'ils setrouvent de la |tionnelles et franchement progres- 
plus sives. 


ferme expérimentale Ja 


gricole scientifique, que ‘°s fermes 


cune d'elle, adjointe aux bâlti- 


LL iments ordinair., sera érigée une 


construction composée d’une 
vaste salle, qui sera utilisée pour 
et de 


L’hon. Duncan Marshall es- 
père que ces fermes, au bout d'un 


} . ‘ 
délai de trois ans, pourront pro- | 


sduire 30,000  boisseaux de 
igrain de première qualité 


lqui seront vendus comme semen- 


Îces aux fermiers de la province. 


H 


iLe programme agricole du minis- 


tère de l’hon. Marshall est .cer- 
tainement fort intéressant, et sa 
mise en pratique sera suivie avec 
le plus grand interêt par les fer- 
miers désireux d'augmenter leurs 
revenus en jasant leur culture et 
leur élevage sur des méthodes ra 


LA PROTECTION 


Jusqu'en 1900, la protection 
scientifique de nos forêts était à 
peu près inconnue au Canada. 
Mais les événements ont marché 
avec rapidité, et la nouvelle que 
Sir Wilfrid Laurier a lancé un 
appel pour une Convention Fo- 
restière de la Puissance, qui s’as- 
semblera dans la ville de Québec 
les 18 et 20 janvier 1914, sous les 
auspices de l’Association Fores- 
tière Canadienne, a eu pour ré- 
sultat de créer un tel intérêt que 
nous sommes dès maintenant as- 
surés, quant à ses travaux, d’un 
succès complet, 


Les Conventions précédentes et 
les travaux de l'Association Fo- 
restière Canadienne, des Associa- 
tions de chasse et de pêche, ainsi 
que d'autres organisations, Ont 
réveillé Pesprit publie sur liw- 
purlance de la question de la Con- 
servation, Le but de cette C.2- 
vention est de prendre des moy- 
ens pratiques pour que l'opinion, 
ainsi réveillée et éclairée, puisse 
diriger un travail efficace pour 
sauver nos forêts canadiennes et 
ce qui en dépend. 


Du maintien intact de nos 
forêts, aux endroits non culti- 
vables qui se trouvent à la tête de 


nos Cours d’eau, dépend l’existen- 
ce de ces derniers, ainsi que la 
navigation et les pouvoirs d’eau. 


L’Agriculture souffre beaucoup 


spéciale dans une contrée d’im- par une coupe non réglée et sur- 


migration telle que l'Ouest can:- | tout 


adien. La plupart des colons 
qui s’établissent sur des terres 


sont des ouvriers des villes n’a. 


«nt qu’une expérience rudimen- 
pratiques  culturales. 


Un système de diffusion des meil. . . 
leurs méthodes de ttraitement dqu|les mines en emploient beaucoup 
sol produirait des résultats ex-|pour leurs travaux; sans cela ils 


trémement avantageux si se sys- 
essentiellement |tème était établi de telle sorte 
pratique, destinée aux cultiva-|qu'il atteigne le fermier dans sa 
teurs établis sur des fermes, | maison. 


résoudre le problème en propo - 
Ant 
fermes expérimentales dans le - 


L'hon. Duncan Marshall croit 


Pétablissement ide cinq 


leurs entreprises. 


par la destruction voulue 
de nos forêts, 


“Les chemins de fer ont besoin 
de bois pour leurs traverses et 
surtout de bois de construction; 


ne pourraient mener à bonne fin 
Les villes ont 
besoin de réservoirs d’eau pure, 
et les gens ont besoin de lieux de 


chasse, de pêche et de récréation. 


Les touristes, voyageant à tra- 


ndue de la province; et pour|vers une partie du pays bien 


meux atteindre le but proposé 
aucune de ces fermes ne sera 
semblable aux autres. Il y a em 
effet, dans la province, une diver- 
sité suffisamment grande du sol,|dans leur 
problème de l’agriculture ration- |des conditions climatériques, ete. 

nelle se présente sous une forme pour qu'il soit nécessaire que 


le 
3 22 ° 


» | boisée, seront une immense sour- 
ce de revenus pour le Canada, 
surtout quand ces bois seront 


plein développement, 


‘sans compter le premier usage de 


DE NOS FORETS 


ed 


nos forêts, qui est celui de four- 
air du combustible, du bois pour 
les scieries, et la iatière premiè- 
re pour les manufacturiers ainsi 
que pour les autres industries, 

La Commission de Conserva- 
üivn, dont l'honorable Clifford 
sifton est Président, s’assemblera 
ualis la ville de Quepec, la méme 
séudilé, de lee susle QU’ii y au- 
iu ue asselubiés d'hOMINES CU - 
pets qui ieruul conhuitre le 
vule pratique ei technique de la 
question, tuudis que 1a Conven- 
uon Forestiére traduira ces sug- 
gestions en travaux, et montrera 
ce que le peuple et les” Gouverne- 
inents du Canada devraient faire 
pour sauver et dévelupper la 
grande ressource que nous avons 
dans nos forêts, 


Les noms associés à la Conven- 
tion, montrent quel intérêt cette 
question a soulevé, Son Excel- 
lence le Gouverneur Général est 
le Patron de l'Association Fores- 
tière Canadienne,  £ir Wilfrid 
Laurier en est le Président Hono- 
raire. Le Nénateur W, C. Ed- 


Wards, un des plus grands mar-- 


chands de bois du Canada, en est 
le Président, et M. Geo. Y, 
Chown, de l'Université Queen, est 
Vice-Président. 

Les Ministres des Terres de la 
Couronne dans les différentes 
Provinces sont Vice-Présidents, 
ainsi que l’Archevèque de Mont- 
réal, Mgr Bruchésis M, R. L. 
Borden est également l’un des di. 
recteurs, 

Sir Wilfrid mérite certainement 
des félicitations pour la conven- 
tion qu’il se propose de réunir et 


qui va faire tant de travail utile û 


pour la préservation du domaine 
forestier canadien. 

Cette initiative du. premier-mi- 
nistre montre que sa préoceupa: 
tion constante est de protéger et 
de développer sans cesse notre pa 
trimoine national sous quelque 
forme qu’il se présente, afin que 
nous puissions bénéficier d’une 
source de revenus augmentant 
d'année en année, en même temps 
que s'accroît la prospérité dun 

peuple. 


NOTES ET 
COMMENTAIRES 


Les Canadiens-Français m'ont |. 


pas oublié le précepte divin: 
“Croissez et multipliez-vouis”. 


Voici un tableau de l’augmen- 
tation naturelle de nos compi- 
triotes de la province de Quebee, 
de 1905 à 1908: 


1905. . . ........ 1,682,682 
1906 . . .........  1,724,605 
1907 . . ....., … _1,781,818 
1908 . . ......... 1,836,900 


L'avenir est aux peuples fiers 
de leu. nombreuses familles! 


: Notre confrère de St. Boniface 
le “Manitoba,” |vient le itrans- 
férer ses bureaux jet ateliers 
dans un nouvel et superbe édi- 
fice. La photographie que pu- 
blie notre confrère confirme plet- 
nement tout le bien que son ré- 
dacteur, M. N. Bernier, dit des 
nouveaux locaux du journal. 


Nous souhaïtons au ‘“Maui- 
taba” de continuer heureuse- 
ment sa carrière A&jà longue 


dans cette moderne installation. 

I parait que M. Bennett, le 
député de “Calgary, réclame 
$6,000 aux députés  ‘“insurges” 
du parlement .d’Alberta pour 
services professionnels - en- 
dus lors de |’ enquête de la Cie 
| “Alberta & Great Waterways.” 


-Nous lecteurs se «souviennent 
que M. Benne. fut choisi comme 
avocait-conseil par les députés 
:kissidents de l’ancienne majo 
.‘é Rutherford. 

On déclare lune ‘les “clients” 
de M. Benne., trouvent la fac. 
ture plutôt dure À acquititer. 


M. Bennett aurait même déjà 
‘réduit le montant de sa facture 
Îà la suite de prétestations.…. 
| $6,000 à partager entre 16, cela 
fait encore une honnête somme 
à débourgr..pour d’aussi min- 
ces résultats. 


# 


L’election du com té de Drum- 
mond et Arthabaska sera contes- 
tée: : 

Les premièm procédures en 
contestation de l’election de M. 
Gilbert dans Drummond-Artha- 
lbaska o.u été produites hier en 
Cour à Arthabaska, par le mi- 
les de M. Gustave perrault. 


Les pétitionnaires sont MM. 
Zéphirin Dionne, cultivateur à 


St-Cyrille, et Zéphivin Lehlane, 
fromager, à South Durham. 


CHEMIN 


F5 HU 


DE FER 


Excursions ‘* décembre 


VERS 


L'EST CANADIEN 


ONTARIO, QUEBEC et les pro- 
(vinces maritimes) 


à 


prix très bas 


Billets de première classe; arrêts facul- 
tatifs en cours de route, — Validité de 
trois mois pour le retour, 


Billets en vente à toutes les gares 
CHOIX DE ROUTES. 


Billets en vente du 11 novem- 
bre au 31 décembre 1910 
pour l’Europe. 
S'adresser à 
W. C. DODDS, 
ty Pas’g, &'Tkt. Agt, CN, Ry. 
115 Avenue Jasper Est. 
EDMONTON, Alta. 
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IMPERIAL 


IMMEUBLES — 
248 AVE. JASPER Est - 
E D M N TON 


Si vous avez besoin d’une ferme ou si vous désirez vendre quelque propriété, 
venez nous voir ou écrivez-nons. oo 


QUE L’ON DIT. 
DE NOUS 


Le Canada se séparera-til do 
l'Angleterre? 


. Lumens. | 

Tel est le problème que vient de 
se qoser un de nos grands cou- 
fières parisiens, 

Les réflexions que ce prob'ème 
lui inspirent valent d’être lues: 

“Au nombre des grands problè- 
mes Coloniaux qui 5e posent tous 
les jours, il en est un toujours 
plus passionnant, C’est celui du 
Uunauu, Le loyalisme des Cana- 
dienus est-il partait? Ou notre an- 
cien empire est-il appelé conune 
ul daulies à se detacher de 
l'Angleterre? 

Nous savons qu’un courant d’é- 
migration de plus en plus puis- 
sant entraîne les fermiers améri- 
cains dans le Far-west Canadien. 


Beaucoup voient là un succès 
pour le Canada. Sans doute, mais 
pas pour l'impérialisme anglais, 
si nous en croyous les alarmes 
ues journaux de Londres, Ceux- 
ui voiunt dejà le Canuda se deta- 
hall 6 Lu luéié-pulrié Et ueve- 
add ul Sliupie ALAt de la Vasie 
U. S, À, . 

Lisvus vrai, Ces inquiétudes ne 
sunl peut-etre Läs sus fonde- 
iueéll, en Ce sens que lintiuence 
dés dtais-Unis est en tram de 
iW'ansiorumer complètement la vie 
cudätdivube, ° 

Premier signe qui ne manque 
pas d'inpuriance, La Liesse des 


sralues Vies Uu Säii-Luuren ! 


AU SCUICIUELL à uUUpPLE LUUL £ts 
2BULLES HUILLQUES le ivrluut, l'äs- 
pécl ealérleurs des JuurLaux yau- 
aëES, Lil (e l'EULUI AL AUX Rou- 
vellés du Spurt elle Se met à par- 
ICE à UPSUE auuericdlut 16 Sidi Qui 
est à l'anglais ce qu'est à notre 
aalfis uCuUEliQue Ju ‘liligue 
ué LAULU UU Ué 1ù veine, Les çu- 
vlogramimés des rédactions Cana- 
uieunes leur viennent de New- 
2ork. Un syndicat New-Yorkais, 
présidé par le fameux anglopho- 
ve, Wuhan Koudupn Heursi, est 
le fournisseur presque exclusif 
des suppléments littéraires domi- 
nicaux des publications Cana- 
diennes, Les périodiques, les li- 
vres américains alimentent pres- 
que tout le commerce de librairie 
d’au delà du Saint-Laurent, Les 
ôtels du Dominion sont la copie 
— maladroite —des hôtels amé- 
ricains, Les modes de New-York, 
en fait de vêtements sont servile- 
ment copiées par les Canadiens, 
Les jeux américains, le “baseball” 
et les “racing” ou matchs de cou- 
reurs, ont presqu’entièrement sup- 
planté, du moins dans l'Ouest du 
Canada, les jeux britanniques tels 
que le cricket et le football. Les 
billards sont de types américains. 
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NEW-YORK HAVRE PARI: 
Par les Paquebots-Poste porteurs 
des Malles de France.et des 
Etats-Unis. 

Départs réguliers le jeudi à 1y 
heures. a.m. | 

La Touraine ... .,. .Dec, 22 
Chicago ... ... ... Dec. 24 
La Bretagne ... ... ...Dec. 29 
Caroline ... ... ... ..Jan. 
La Lorraine ... ... 
La Savoie ... ... .., 
Niagara ... ..dJan, 21 

Pour plus amples informatious 
prière de s'adresser à 
M. RENE LEMARCHAND, ou 
bureau de M. H. Milton Martin; 
agent. 24 Jasper ave. E., Ed. 
monton. 


.….. CO CR 
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Les boissons sont américaines. 
Les cigares sont américains; le 
tabac à chiquer dont les yankees 
font une consommation immudé- 
rée, fait fureur dans le Canada 
Uccideutal... 

Les uupérialistes anglais s’ef- 
ilaient de Celle auérICUISAUUL à 
ià vapeul, Lis OU CUEsCUS 1e re 
iuede et Cruleut L'AVUIF Lruuvé. 

Pour rattacher plus ét'uitement 
ië ValaAuä À ji iere-palrie, Hs 
propusent d'encourager l’éuugra- 
tion au Cañada, d’Angilo-Saxuns, 
sujets du roi Edouuru. d 

Adiuetivns lueme que le projet 
reuseisse, que ce courant parvien- 
uv à Etiupiater {éteint brilau-. 
uique de iu Cuiumie, n est-1l pas à 
cranure que ces trés 
sujelx, ces ueluciles, 


“luyaux” 
irauspiuu- 
LES eu Aluérique, ne subissent lu 
CULLUBIUL yaukee? 

Les luperialistes upgiais sem 
vient d'auleurs oublier un des 
gros éléments de la fusion, élé 
ment cupital, Et cela tout à no- 
ire honueur, - Nous voulons par- 
ir de lélément français, morale- 
ment prépondérant sur les bords 
du Saint-Laurent: par ea langue 
-L pur Sa region 11 est demeuré 
jusqu'ici absolument réfractaire 
à l'influence morale aussi bien 
que politique de ses voisins du 
BU. « » ou. muélal 

Il se produit done ce fait para- 
duxal et cependant bien vrai, pres- 
que unique dans l'histoire colo- 
niale. Ce sont les vaincus, les 
anciens colons français conquis 
par l’Angleterre qui retiennent 
encore et rattachent à la couron- 
ne d'Angleterre le Canada, «on 
plus splendide joyau colonial” 


se se 4 ET) 
F 
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EDMONTON 


Nous payons des prix élevés pour tous les envois 


de fourrures qui nous sont faits. 


Notre liste de prix vient d'être établie. Demandez 
là et voyez notre nouvelle proposition. 


Nous sommes en relations avec toutes les 
grandes maisons de fourrures du monde. 


Téléphone 1712. |&e 


DR SEETS 
A. BOILEAU 


Directeur-Gerant 


(AGENCE IMPERIALE) 
ASSURANCES 


Argent à prêter 
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LEO. SAVAR* 


Sscretatr 
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L'OUEST J 


_ LE COURRIER DE 


On désire 


Ÿ/009 avant le 31 décembre 1910 
GREEN & WHITAKEDI désirent cette somme et dans le but 
de convertir leurs marchandises en argent comptant, ils offriront 
durunt toit le mois, à prix de sacrifice, leur assortiment consistant 
en vôtements, confection, chaussures, vaisselle, éplecrie, etc. 
Jamais on aura un, au FORT SASKATCHEW AN, de telles offres 
d'achats avantigeux, 


“Mademoiselle, mettez-vous vite |# 

à l'ouvrage; et puisse votre exeu-. |A 
ple être suivi bientôt par un|°: 
grand nombre de jeunes filles! ü|F 

uous tarde de voir s'élever dans|k 
Paris des maisons “rêvées”, créées 
par des femmes, Il nous semble }! 
que ce sera moins laid qu’à pré- 


Le Séraphin des soirs passe 12 long des fleurs... 
La Dame au xsonges chante à l’orgue de l'église; 
Et le ciel oû la fin du jour se subtilise, 

Prolonge une agonie exquise de couleurs. 


À ceux qui pusSeront solitaires 


la soirée de Noël. 


Par suite de l’étourderie d’une 
gente petite amie, ce matin, dans | willeuse. 
on courrier, glissé sous une cu- 
veloppe bleue, à mon adresse, j'ai 
trouvé le joli billet que vous lires 


» s bas. 


Est-ce une indiscrétion de pu- 
blier cette lettre qui ne n’était pas 
Une minute, les plus 
délicats scrupules m'ont assiégée. 
Puis, j'ai songé au “pauvre ami 
Jean” qui se trouverait privé de 


destinée ? 


x 


son sourire de Noël, j'ai songé 
l'on pourrait donner lillusion…. 
Lt pour lui et pour .i eux, j'ai 
tait taire mes &c” .,1es. 

‘ 20 décembre, 1910. 


“La chère tante grondeuse 
qui le Ciel a dévolu, sur 


à 
cétie 


terre , ses droits sur moi--lante 


DU A Cube Me Cent agi 
Suze, pour l’appeler par son non, 
ma dit @ matin, “Il faudra sot- 
ger à écrire à Jean. 1l est ton fiau- 
cé; je crois qu’une lettre de quatre 
pages, ue ton écriture ordinaire 
serait tout à fait bien”—“Mais 
ma tante, ai-je 1: Losté, j'écrivais 
des lettres de huit à dix pags 
lorsqu'il néteuc que mon cousiu." 
—“Tu écrivais pour moi, petite!” 
Tante Suze n'est jamais prie 
sans vert! | 

Toutes ces lignes perdues, mon 
pauvre Jean pour vous expliquer 
la minceur de l'enveloppe. Une 
enveloppe de Noël, pourtant, el 
que j'aurais voulu gonfler de 


toutes les tendresses que les con |qu’it iaut bien se hâter et ne ja- 


venances permettent, j'en suis 
sûre, aux fiancées bien élevées, 

Vous s@.. si seul en ce jour de 
fête, qu'il me semble que j'ai le 
droit et le devoir de chasser ou 
ie partager, la mélancolie  in- 
hérente à ve jour qui vous envêé- 
loppera,  Üt si je songe que c'est 
pour mériter mieux La petite 
ain qui vous écrit, que vous 
êtes 4 «ndamné à ‘l'exil, je sens 
vraiment mon coeur ployer d'or. 
gueil.* O! mon Jean, retenez 
bien ceci: lorsqu’ume femme é 
tai e son amour sur l'estime et 
l'admiration, il est solide et bien 
planté. 

Vous souriez?  Souriez! j'aime 
votre sourire si franc, presque 
e ‘antin,  Serait-ce de l’irré - 
vérence que vous avouer. que 
je ne vois jamais la ligne blanche 
dés dents de mon tout petit chien 
noir, sans songer à vous! Il y 
a de la ressemblance entre les 
deux sourires. Je 1 vous fâche 
pas au moins. Grondez-moi 
Beanmoins parce que je t#:ds en 
remarques baroques une  olace 
précieuse. 

Vous m'avez demandé des nou- 
velles de “mon domaine.” Voi. 


ci Il y a dix filles en or 
au bouleau que mous avons 
transpianté; Mante assure 


qu'elles partiront à la première 
bourrasu *e, ‘Tous les matins, 
je  souteve, en tremblani 
mon ri:2au, pour constater leur 
présence, Je ne sais quel su 
perstitieux presage j’attache à 
leur chûte, Nos allées ne se dis- 
tinguent plus des parterres, mais 
la neige est trouée sur toute leur 
longue. par la matinale prome- 
neuse que vous connaissez. Dites 
à la Prairie que je n'aurai pas 
peur de ses étendues blanches! 
J’ai seulement mal de sentir votre 
“shack” perdu dans ce linceul. 

I faut prtant que je con- 
serve une place pour Îles re- 
commandations ! 

Allumez votre lampe, le soir, 
a l'heure de la songerie, pour ef 
facer le cadre bleu de la fe. 
nèén par où la pensée s'en va 


trop vite et trop loin. Dans 
Pombre, les yeux s'embuent.… 
11 faut songer À moi au clair 
soleil de votre lampe. Vous 
savez si j'aime la lumière! 
Cultin ez votre belle intel. 
ligence et..voyez, il me reste 


juste la place suffisaui pour 

glisser le baiser de Noël, per 

mis par tante! | 

: { Votre fiancée, 

Le eo TINE. 
-" Pour copie contorme 

Ce - MAGALI 


à 
tous ses Îrères en prairie à qui 


Box H 412 


Vieilles lettres 
Vieux parfums 


J’ai fait une déviverie mo: 
Lisez et si vous m'en- 
viez, je vous pardonne de grand 
coeur, ° 

Figurez-vous une longue malle 
étroite et busse, couverte de peau 
de bête non épilée, avec de vieil- 
ts LElEUIéS Vie OR Dé VOLL 
plus, et une ciè envrme qui nous 
aull rever de trésors ditticiles à 
yarder, : 

£t ce sont des trésors, emef- 
lé, LUULES SES Vieilles leitiés puu- 
ureuses, Jaudits, dunt un grand 
aumbre reiontent à 1SUL et suni 
aul'éssecs üduX parents de nes 
grdnds parents 

lt 11 y en a de ces lettres! La 
coiire en est rempli! Lettres de 
irères, cousins, amis, voire mé- 
me des lettres de bons serviteurs 
pendant l'absence de la maicres- 
se! At celles-là ne acnt pas les 
MuIDS curieuses: ecriles d'après 
15 SU, 16S IULS S'ELÉLIENT les uns 
uuus ies aulres, 11 faut lire vite, 
vatt, Di VI urreig DUUEF Lespirer, 
t'est IL, ipUSsIDIe de S'y recun- 
Ai ÿ à à aiusülles {ti- 
és QG VISULES Ladies CU 
rés, UURLT 14 LHSSIUR URigue seMbie 
etre de teur la fanulie au çovu- 
ruut des nouvelles, et jes familles 
sul Bl'aLucS EL LES Lilssüiuutes 
uoiubreuses, Gt les plumes s’iuli- 
iclr et écrivent en grande ecri- 
Luie UICHE À 1116, parce que LS 
S, SULL des 1, que c'est du vieux 
il'unÇçius, et qu'on à tant à dire 


Mdali Ce 


uius manguer l’occasion. 
ah! les occasions, on les guet- 
e allez, en 18u4! Lcoutez: “J’at- 
ends de vos nouvelles par Les 
sauvages qui Vous auront vue, ma 
toute belle, ce qui va me donner 
la tentation de les embrasser.” 

C'est un cousin galant à une 
cousine Cléophée! 

Vous imaginez-vous, par tout 
le pays, les gens à Fl’affut d’une 
uccasion de faire purtir leuis let- 
tres? De longues lettres sur up 
pamner ilimense et d’une épais- 
stus qui, de AUS jUUIS, DUUS ba- 
Léill'euil LiüiCulé ULUL 1d4iS il Eu 
CTPETTES sa quutrichie page 
EL @uie AUTIMUIL CLVEOppE Que 
Lun leriiil avec de ia ture ou des 
pins à cacheier, Come 0n pru 
uiguill ju vire, ii y à dans chü- 
que ieltre ue grands trous qui 
uous obligeut à reconstituer ciuÿ 
vu SiX Aüts disparus. 

Les 1ormuies de politesse sut 
LuDreuses, jé Vous assure que 
u0sS ancelres Seraient Diel SCup- 
ualisés de notre désinvolture ei 
ue nus phrases écourtées! 

Une grosse liasse de lettres de 
jeunes filles, amies, soeurs et 
cuusiues qui correspondent en- 
semble n’ont paru délicieuses. 41 
y a là une fraîcheur d’impres- 
sions, une activité gaie et des bou- 
tades spirituelles si jolies! Elles 
se taquinent, se font part de 
leur vie et se racontent elles-mê- 
mes avec un naturel charmant. 

Quelques confidences intimes 
apportent la note sentimentale et 
sérieuse, On no songeait pas à 
flirter, en 1804, à Montréal et à 
Québec, d’oû on écrit aux paren- 
tes de la campagne qui répondent 
aussi poliment. 

Voici un extrait d’uno lettro 
datée du 17 mai 1613 de Mon 


Appel d’une dame 
de Windsor 


À toutes les femmes: J'enverrni grn- 

tuitement, avec instructions détail- 
lées, mon traitement de maison, qui 
guérit radicalement les Leucorrhées, 
Ulcères, Déplacements, Chûte de Ia 
matrice, Tumeurs on Excroissance des 
ovuires ou de la matrice, sensations de 
chaleur, Nervosité, Mélancolie, Dou- 
leurs duns la tôte, le Dos ou les En- 
trailles, Troubles des Ragnons ou dela 
Vessie, causés par la faiblesse particu- 
lière à notre sexe, Vous pouvez suivre 
ce traitement chez vous pour environ 
12 cent par semnine, 
‘ Mon livre “Woman’s Own Medical 
Adviser'""sera égalemént envoyé gra- 
tuitement sur demande. Ecrivez au- 
jourd'hui, Adresse : 


Mrs. M. SUMMERS, 
Windsor, Ont 


. st 


{ 


Le Séraphin des soirs passe le long des coeurs 
Les vierges au balcon boivent l'amour des brises; 


| Et sur les fleurs et sur les 


vierges indécises 


"11 neige lentement d’adorables paleurs. : 


à 


Toute rose, au jardin, s'incline lente et lasse, DUT 
Et l'âme de Schumann, errante par l’espace, 
Semble dire une peine impossible à guérir!... 


Quelque part une enfant très douce doit mourir... 
O mon âme mets un signet au livre d’heures 
L’Ange va recueillir le rêve que tu pleures. 


LS 


aie: , 

“Monsieur Le Saulnier à pre 
ché le jour de lAscension, et pen- 
dudit le sSerluion, il y eut une ter- 
“vie alurine ; quelque chose ayant 
craqué dans lJégiise, quelqu'un 
crut que le jubé s’eliondrait, on 
cria et cela fit sortie le monde e- 
vec une grande précipitation, Les 
uns croyaient que c'était le juge- 
went dernier, d'lutres que les en- 
nemis prenaient la ville, on peu- 
sait que la terre tremblait et on 
criait au feu, et imaginez que pen 
dant qu’on surtait en foule ave. 
beaucoup de presse et de grands 
cris, un bataillon passoit avec la 
vayonnetie au bout du fusil, al- 
salt à l'exercice, quelqu'un eou: 
rut dire aux religieuses de fermer 
Les portes que l’un massacroit tous 
les prêtres et ie peuple! Les pen- 
siounaires et .er S-eUrs 86 Sauvè- 
ent par le chemin couvert dans 
un grand dé.utrri, et tuul ce 
bruit pour rien! 

“Monsieux Voux et monsieur le 
Sauluier faisoient leurs efforts 
pour arrêter la”panique, c’étoit 
inutile, À la fin, les esprits ge re- 
aiïéül UlU peu; ulue pürtie des 
gvus reviuréur à l’église, les au- 
es $e sauvérent chez eux gardam 
eur épouvauie. Piusieurs ol 
ete iroissés dans la foule, pour 
wvi je n’y élais pas et j'en remer- 
cie Vieu. Je voudrois écrire a 
mademoiselle Angèle, mais celu 
ne ce peut pas faute de temps. 
vous qui en avez beaucoup, fai- 
tes-moi, je vous prie, le détail de 
vus plaisirs champêtres, 

“Lutin, je vous elubrasse tour 
autant que mes bras peuvent sé 
wudre, 


“Je suis obligée de in, Cu 
wut me presse.” 
Et voici, pour terminer, up 


autre peuL bout de lettre de lu 
même à la même: | | 

“Votre jolie lettre n’a fait qu’”- 
augmenter mes désirs à en être 
cXigeunte, impatiente et inssassit- 
ble, ainsi, ma reine, voyez ce que 
vou& avez à faire! Mais je ne 
vais pas jusqu’au murmure, vous 
m'en feriez ressentir toute la pei- 
ue que vous en prendriez!  d’ez- 
père avoir une part dans vos priè 
res, gachant que vous. connaisses 
la plus haute vertu”? 

Dites, n'est-ce pas cxquis, ces 
vieux aouvenirs? 

DANIELLE AUBRY. 


Om DT E meer 


PETIT COURRIER 


Jeannine. — Je vous retrouve 
avec plaisir et ce retard d’une 
semaine ñe saurait vous excuser 
d'accuser mon souvenir. Nous 
devons nous consoler en profitant 
des avantages de la:saison, 

La lampe, c'est encore un petit 
suleil, celui de la famille, et du- 


l’autre, 
Amitiés, 


le mot aimable. 
ment une exquise façon de pré 
senter les choses et de rendre 
ainsi la tâche moins 


infiniment reconnaissante, 


nigmes. Je suis persuadée que 
nous ne nous sommes jamais ren- 
contrées, et cependant elle do 
ne des détails. oo 
Gertrude. — Lorsque vous 
vous taisez, vous devinez tout eo 


te fois mes prévisions sont faus- 


rant les bonnes soirées d'hiver, | À 
il réchauffe presqu'autant queli 


Chapeau blanc. — Merci pour | ) 
Vous avez vrai-|f] |]: 


ingrate. || 
Croyez-bien que l’on vous en est à 


que je ressens. Par bonheur, cet-| à 


\ ALBERT SAMAIN. 


RS 
réal. Une jeune fille écrit à son {ses et rien de pénible n’est venu 
compliquer. votre vie si diverse- 
ment occupée. Laissez-moi vous 
redire que votre courage souriant 
donne ce reflet et, votre modestie 
dut-elle en souffrir, je retourne a 
l'adresse qui convient vus pages 


3 et 4 Mes amitiés bien vives. 


Simonette, — Vous avez une fa- 
çon gentille de frapper à la por- 
te, qui fait que c’est avec plaisir 


que l’on vous ouvre. 

Je vous remercie de l’excellen- 
te idée que vous me soumettez; 
j'en ferai très certainement l’u- 
sage que vous en attendez, 

Revenez souvent, aussi souvent 
que vous le désirerez. 

MAGALI. 


FEMINISME 


On vient de recevoir, à Paris, la 
première femme architecte, Mlle 
Frélat. * 

Et un chroniqueur lui adresse 
à ce sujet le délicat billet sui: 
vant: 

“[architecture était un domai- 
ne ou, jusqu'ici, ne s'était poini 
aventurées les ambitions fémini- 
nes. Vous avez été, mademoisel- 
le, la première à oser penser: “Si 
j'essayais?” Aussi bien, vous é- 
tait-il plus facile qu'à d’autres 
d'avoir cette audace: le nom que 
vous portez n'était-il pas à lui seul 
une exhortation, et une promes- 
se? 

“Vous voilà donc reçue, en til: 
ile liste, architecte; et je commen- 
ce par vous féliciter, mademoïisel- 
le, d'être tombée sur un substan- 
tif aussi commode que celui-ci. 
Architecte! masculin? féminin? 
On ne sait plus. Cela: n’avait 
qu'un genre, jusqu'à présent. 
Maintenant, grâce à vous, cela en 
a deux, et l’on peut être ‘“unv 
architecte sans que personne .u!- 
ge à se moquer. - 


L’irritation de la toux. 

Elle ira en empirant au lieu de 
diminuer si vous ne faites rien 
pour la guérir. 

Le Sirop 
MATHIEU 


de Goudron 
et d'Huile de Foie 
de Morue 
guérit rapidement 
la toux, les rhu- 
mes, les refroidise- 
ments, la grippe 
À et toutes les indis- 
à positions nanalo- 
HO gues ou l'organis- 
RAT me est abattu. 
4 Ayez-en toujours 
sous la main une 
bouteille en cas de 
besoin. : 
Grandes honteil- 
les 35c, Chez tous les marchands, 
Cie MATHIEU, Prop. Sherbrooke, Qué, 
Déposituires pour J'Ouest Canadien 
FOLEY BROS. LARSON & COMP, 


Winnipeg — Edmonton — Vancouver 
Saskatoon. 


DELES 
é Re 


À 


ne D 


Cette “Gadelle rouge” fait ma à , 
joie et mon tourment avec ses é-| 4: À 


si tristement, vous saurez substi. 
tuer des formes plus jolies, plus 


chose de votre grâce;--de cet art 
merveilleux de draper, 


des femmes, Et déjà je pense à 


tcertaines villas, drôlement  coif-}|: 
fées, qu’un prénom féminin signe-[E" 


ra...” 


La France et 
les Allemands 


Rien n’a été publié de plus élo- 
gieux, de plus aimable pour le 
“grand pays, le beau pays de 


que le rapport de ses voyages et 
de ses séjours à Paris et dans 
plusieurs villes de province, par 
#L. ‘ihéodore Hngwer, proiesseur 
de l’Université de Berlin. 

Ce rapport, adressé au minis- 
tre de d'instruction publique de 
Prusse, est écrit en trançus le 


bius pur, premier hummuage du | 


distingué visiteur à la :ultür? 
irunçgiuge, 

J1 se détend üe toute ypréieu- 
tu ditiérare bar see givqu 
'* qu'il déciare a'avois daust ain 
i  'uer que sûr (OT 
\'tragemeuts de el 


UTC LS 
&.digite 


ut 


pour étre utile aux jeunes pro-| 
lesseurs qui vont en france, pour |; 


la première ÉOis, 

Atin de se perfectionner dans 
les lettres françaises, les proies- 
Seuls El 1csS GLudiIUNLSs UCVLONT se- 
juurner à Paris près de ia Sor- 
bonne, foyer de toute science et 
de tout savoir, centre de culture 
du génie trançais, 

“ls teront cumme lui, s'ils 
veuieul Cuduälire duls LOUS $es 
Huduza WSpECLlS EL ULUEL Céllé LELC 
L'iëluCt, 15 4€ SUIVEUUL At ivuy 
ULD LAVUBES, MULAHUNUS EL VEULUIiLSS 
D AUUL QULUALEL 4ù Vaute Ue ja 
AUAlE, DU> AUELVELIEUX cuuleuus, 
Gel AUCUpäläbié JA'ULL UE béau- 
Le qu'est 14 ‘LoUrLE; Lo Visile- 
ruut ie viguuble giroudin, le pre- 
uuer du munude—"{luuiuuse, ià ci- 
té du gay-sçavoir,—les Fyrenées 
bleues, l’onieutale Marseille, 
Uôte-d'Azur, Lyon, cupilule de ia 
soie. t partout is trouveront 
l'accueil avenant, la bienvenue ai- 
mable et la sympathie qu'il a lui 
même trouvés auprès de tous les 
d'rauçais auxquels il west adres- 
sé, 
France et les Français ches eus 


-|sans les aimer, 


” “ils verront et loueront à cha- 


: que pas le travail joyeux, lactivi- 
“lié confiante et intatigable, la ri- 
“|chesse sans cesse renouvelée et 


accrue par le labeur, et purtout 
les mêmes efforts, pour en rendre 


les bienfaits accessibles au plus | 


grand nombre. 
“Dans cette France des belles 
choses, moi l'étranger, moi Le 


Prussien, je n’ai jamais rencontré | # 
kllque des hommes affables ot pré, 
| venants; même ceux qui avec moi 
S | n’ont eu que des rapports fugitifs 
“m'ont prouvé par leur aménité || 
4 | souriante qu’il suffirait de mul- |Fd 
tiplier ce relations individuelles | 
pour rescesror les Mens des peu- | 


ples et les acheminor vor cstte 
cordiale harmonie, idéal de tous.” 


SI F 


VETEMENTS DE 
Fourrure 
Contectionnes 
. avec 
vos anciennes où 


nouvelles 
iourrures 


LEARN PACE 2 TEA RO HAL AL SET ETAT MN SRI VF d 


fRéparations et changements 
de tous genres 


ALEXANDERHILPERT 


FUR COMPANY Ltd. 


609 AVENUE JASPER ©. 
TELEPHONE 4094 


ge 


Es 


LIRE 


ER 


ES 


RUN 


A 


sent; qu'aux façadés et aux toi‘u. |E:: 
res de casernes qui nous abritent 


diverses, où se reflètera, quelque u 


de “chif. |: 
fonner” où triomphent les maine |Ë* 


France” et pour les Mrançais, | 


dat 


Car on ne peut pas voir lui} 


U DOSTALER & LESSARD 


| Rue Principale Sud 


Le prix de chaque article sera réduit. 
Voici quelques exemples ci-dessous : 
Mantenux de drap pour dames 


Article de $16 pour 811.25 
Article de $13 pour $ 8.35 
Article de $17 pour $11.00 
Article de ${2 pour $ 7.90 E 
Article de 75c pour 45c :: Rä 
Article de $1.%5 pour 76e 


Complets pour hommes 


Chemises de travail pour hommes 
Chemises blanches \ 
“Overallis” de $1.00 pour 76c 
Souliers Articles de $£00 pour $2.90 
Articles de $3.60 pour $2,45 
Articles de 83.00 pour $2.15 
Liquidation véritable de toutes ños marchandises d’hiver. 
Réductions considérables sur les prix de l’épicerie. 
33 pc. de réduction sur la vaisselle de tous genres, 
Ne manquez pas l'occasion de cette vente, c'est lu meilleure de la 


GREEN & WHITAKER 
AN 


TRTES 


Les poêles vendus if y 
À a dix ans sont notre 
7 meilleure recomman- 
’ dation pour en vendre 
d’autres aujourd'hui. 


Lorsque vous achetez un poële “Monarch Matleable” vous vous 
assurez un excellent poêle qui durera au moins dix ans et fera un 


service parfait durant tout ce temps. Voici le momen£ de songer à 
d’hiver et de semunir d’un bon poêle. Nous avons le plus grand choix 


de poêles pour bais ou charbon. 


OMMERVILLE HARDWARE Co. Ltd. 


PREMIERE RUE au nord de l'avenue Jasper EDMONTON 


HOTEL ALBERT A 
VEGREVILLE, ALTA. 
À proximité de la gare du C. N. R. 
SALLE DE BILLARD 
CHAMBRES TRÈS CONFORTABLES | 
VINS et LIQUEURS DE MARQUE SUPERIEURE 
EXCELLENTE CUISINE 


É 


251 Avenue Jasper Est, 
LIBRAIRIE EN TOUS GENRES 


H LIVRES, PAPIER à LETTRES, ARTICLES DE BUREAU 


PAPATERIE, etc. etc, 


Une visite vous convaincra de la qualité et du 


bon marché de nos articles 


ANQUE R 
DU CANADA 


incorporée en 1569 
Capital payé $ 5.000.000 
Réserve et profits non répartis $ 5.928.000 
Capital total. . . + $ 76.000.000 
Bureaux principaux . . MONTREAL 
H, $, HOLT, Président 
E I. PEASE, Vice.Président et Gérant Généra 


Succursale d'Edmonton: J. F. McMILLAN, gérant. 
Succursale de Morinville: J. D. HAMILTON, gérant 


Comptes courants ouverts à des termes 
avantageux 


Caisse d'épargne dans chaque succursale 
ON SOLLICITE LA CORRESPONDANCE 


v ù n 


QUINCAILLERIE HARNAIS 


D | 
Assortiment compiet de quincaillerie de tous genres ; peintures, 
huiles, vitres, poêles, fournaises, casseroles, outils pour charpentiers et ë 
sonstructeurs, etc, N 
Harnais légers et lourds, sellerie de tons genres. 
Nous avons les articles que vous désirez. 


Votre visite sera la bisnvenue 


VEGREVILLE, 


ALTA. 


ANS 


4 


vieil arbre s'était dit: 


VRAIE 


Dans un des villages aujour- 
d’hui annexés à l'Allemagne, s'é- 
deux fois (séculaire, cor au 
rain, dit-on, de la réunion de PAI- 
sace à ja Mrance, 

C'éuut un fier sapin, à la haute 
stälure el au liuge bLranchuge, 

bit 10iL & iä route, OÙ H eul 
päs UUuve SU püulréil. AUSSI, 
CUS 11 CELUI CUEL à id Dupui 
lLuu uu vinagt: Vi ti parait ü 
Vec Urgutil, vai 1 AULLTULL, Que ULS- 
Jef Où 'üiuaiti 11 eudit Ue Luu- 
LES 16S 1eits; LeS ELLüultS Se plui- 
‘Suieut à luiluer auiuul de iul 
leurs rondes juycuses; aux jour 
ué nuces ou ue 1eJUUISSANCES DU: 
bliques, on vendait en fumlie dr 
ner sOUS SOL oiubre, et, Quanu 14 
nuit edit arrivée, les longs bras 
du bon sapin poriaiént Cumplai- 
Salument les lanternes qui éclai- 
raient les danses cuampêtres. 

Jusqu'à l'épuque de ia derniè- 
re guerre, il avait un émule dans 
le village, moins haut que lui, 
mais plus ancien: c’était le cilo- 
cher. Un boulet prussien ren- 
versa celui-ci, et l'arbre resta seul 
debout pour montrer le ciel et en- 
seigner l'espérance aux malheu- 
reux habitants. 1l en fut aimé 
davantage. 

Aus AUIL dé s'enorguilir, il 
Seliiä prenure Sa part du deuii 
publi. Vu juur ou ie s01 qu'euei- 
gauient ses racines iut deciaré al- 
démaud, SëS Llautues S'IHCiiLéreLlt 
vers la lérre, sa tete pencha da- 
Vantage sous le soutie du vent, et 
lorsque le printemps reparut, il 
retusa de pousser de nouveiles 
feuilies. L’ancien feuillage lui 
resta, Car il n’est pas permis à sa 
race de se dépouilier; mais sa 
teinte sombre n'en donnait que 
plus d’expression à sa tristesse, 
en lui formant comme un ample 
vêtement de deuil. 

Une année se passa ainsi. Plus 
de fêtes ni de danses. On vient 
encore souvent s'asseoir au pied 
du vieil arbre, mais en silence, et 
pour y verser les larmes des a: 
dieux. C’étaient les jeunes hom. 
mes qui fuyaient pour ne pas de 
venir soldats prussiens; c’étaient 
des familles entières. qui s’exi- 
laient pour garder le titre de 
Français. 

Toute la consolation du vieux 
sapin fut de suivre bien loin, du 
regard, ceux qui partaient, et de 
leur montrer longtemps, à l’hori- 
zon, le lieu où ils laissaient des 
parents et des amis, ia chaunuere 
qui ies avait vus nällre et les Loue 
Leuux de leurs dieux; lorsque les 
CaLeS uiSpil aussi Ulis 16 1uiu- 
tdi, À aruré bilauçÇçuit L'iSLciuCil 
deb ECEU at Dight 44 AUaULs CL 44609 CDosa 
AUS 46 acGaucatiaivaut bpüs uu auuvc 
BigsuC ui VUUIUIL UT: 
vuir ” à 

LL SeCULd JiiLieupS diva ci, 
CELLG 10IS, L'ulUe Seul FtELUL 
cel à ULe pius lulgue Lrisiusse, 
Sud Lit Se icons pius litre qu à ur 
ireiuus, ut Huurtvurs PUUSSES Sc 
MOULE ENT. Cuacul ie lemurqui 
El quelques SUpELSL ua HE ut- 
WANUCIEUL Si lé UELIE ue L'urvit 
élit develu Drussien 

Nul cepenuaut ne voulut s'ar- 


Taau à 


. Jeter à Ule prlsée qui ueshOLOTELL 


UL elle Cheri, Suls doute, 11 imé- 
ditait queique plan; on attendut. 


Et, de fait, le vieul arbre, consué- 


rant que la tyrannie étrapgere al- 


‘lait jusqu'à interdire les plain- 


tes aux malheureux opprimes, le 
“Puisque 


-les hommes sont obligés de se 


à sa manière, 


taire, c’est aux êtres muels à pai- 
ler!” et il avait résolu de parier 


Un vieux bûcheron parut le 


-compreüdre, et tous deux se trou- 


vèrent rapprochés par la haine 


. commune de l'étranger. 


Et, un beau matin, un jour 


qui en d’autres temps eût été un 


jour de fête, le sapin apparut 
couronné d’un superbe drapeau 


"tricolore. 


En un instant la nouvelle fut 


‘ connue de tout le village, et, 


* témérité. 


‘ pour la première fois depuis la 
|. guerre, l'arbre revit à ses pieds 
des figures joyeuses qui 

: blaient le féliciter de sa généreu- 


seln- 


se hardiesse et de sa patriotique 


F 


‘Le maire prussien, averti par 


ses agents, accourut constater le 


: fait et donna l’ordre  d’enlever 
.. le drapeau. Mais la difficulté fut 


HISTOIRE 


ET —— — — 


de trouver quelqu'un pour faire 
l’ascencion: pas un Alsacien ne 
voulut, pas un Prussien n’osa. 
Les menaces ne firent pas plus 
uafet que les ordres. Le maire 
ec sul entourage allemand auè- 
rent alurs cacher leur uepii cuez 
vux, el, pelldult que ia nouvelie 
écait yoriee au cuet-lieu voisin, 
ivut le village fut en tête. 

La joie fut troublée dans l’a- 
prés-midi par l'arrivée du ‘kreis- 
director,” où sous-préfet alle- 
mand, accompagné de ses satelli- 
tes prussiens. 

En un clin d'oeil, la popula- 
tion se trouva de nouveau ras- 
semblée au pied de l'arbre, 

On sentait qu’un duel était en- 
gagé entre l'autorité prussienne 
et le souvenir du nom français. 
Les Alsaciens tenaient à hon- 
neur de pe pas abandonner sur 
le terrain le champion de la 
vraie patrie, Ils étaient Ià en 
présence: vainqueurs et maîtres 
d'un côté, vaincus et opprimés 
de l’autre, l’arbre au milieu, at- 
tendant tranquillement l’attaque 
et faisant flotter majestueuss- 
ment son drapeau. 

Enfin, sur un signe du kreis- 
director, un homme se détache 
du groupe allemand, toise l'arbre 
d’un regard insolent, et, saisis 
sant le tronc dans ses bras, s’é- 
lance à la conquête du drapeau 
séditieux. 

A ce moment, on eût pu voir 
le vieux bûcheron sourire. Mais 
notre Prussien ne l’aperçoit pas. 
24 plaisir Ur WC DE AU Diacil 
A pit  ViuiiElUCs 11 Dj Dur 
detu, ieuÿ Cie L1ECHAL, Uli liteuu 
ua Licqucutill, EL Vu L'aUuiutic 
cr id vradcute pi télre. 
ies juytux huurras!. 

Lt CUUD, 1 ESE Vrädl, D ESi pas 
liUr LE, EL ie rrussicne piUS 1u- 
iicus QU elLGUIurL, S'élulite à UlU 
AUUVeI Assuut. CetLe f0is, 4 y ner 
uë lu srélésie, Et, el un clin U- 
ueli, 14 arrive à la Seconue vran- 
che. Mais NOUVEAU CrAqQueluent, 
uouvelile chute, nouveaux douï- 
r'us. 

Vécidément, cet 
sorcalé ! 

C'est, du moins, fFopinion de 
rintortuné grimpeur, qui, a peine 
releve ue sa seconde chute, s’en- 
nuit @t court encore, 

Un peut se figurer Ia surprise 
et lu culere du kreisdiréclur et de 
son eutouraga! Li decide à grand” 
peiue uu uuuvel individu de son 
paru à tenter la périlleuse ascen- 
sion! Celui-ci use de prudence. 
Parvenu à la troisième branche, 
il en essaye la force avant de sy 
confier: Ô bonheur! elle résiste; 
de même le quatrième. Le succès 
commence à lui paraître assuré. 
Mais, tout à coup, on le voit s’ar- 
rêter et considérer avec étonne- 
ment larbre, ses mains, tout son 
COTps. 

Un mot circule dans la foule 
et ramène aussitôt la sérénité sur 
les visages alsasiens devenus an- 
xieux; c’est le vieux bûcheron 
qui l’a ‘prononcé le premier, et 
chacun répète tout bas à son voi- 
sin: 

— De la glu! 

Le groupe prussien n'entend 
pas le mot, maïs il devine la cho- 
se en voyant les efforts désespé- 


rés que fait son champion pour 


VU : 


, 
arbre est en- 


panne 


Assortiment considérable 
nouveautés pour Noel 


chez 


ASH BROS. 


Notre acheteur n’a reculé devant 
aucun sacrifice pour procurer à nos 
clients l’ussortiment le plus varié et le 
plus élégant en bijouterie et 
nouveautés à 
MODÈLES TRÈS JOLIS 

DESSINS ARTISTIQUES 


La nouveauté est combinée avec la 
qualité dans chaque article. 


Provenance directe des maisons 
européénnes et américaines. 


Notre assortiment est le plus com-|. 


piet de la ville 


Diamants 
Bijouterie 
Cristaux tailles 
Argenterie 
Ârticles de cuivre. 
Ârticles de cuir 
tuettes electriques 
Nouveautes 


ASH BROS. 


DIAMOND HALL 


Le plus grand n magasin de bijouterle 168 Avenue 


dmonton 
111 Areuue Jasper Ouest. 


se depêtrer du piège ou son mal- 
heur l'a conduit, 

Cependant, la colère et la hon- 
te donnent des forces à notre 
homme et lui font franchir ce 


de la Chambre d’un numéro 
“Capital” contenant un résumé 
des accusations de corruption 


LE COURRIER DE L'OUESTJEUDI 15 DECEMBRE 1910, 


puté d’Athabasca, sur le bureau 
du 


portées contre M. W, Cushing, 


pus difficile. Apres bien des et-|ex-ministre des Travaux Publics. 


aurts, il approche de lu cime; en- 
core ‘une branche à saisir et sa 
main touchera je drapeau, Les 
tigures prussiennes {s’iliuminent 
de joie, celle des Alsaciens expri- 
ment la douleur; seul, le vieux! 
bücheron est demeuré impassible, 

— Malheur! s’écrient quelques- 
uns. 

— Attendez! répond le bûche- 
ron, 

Et, au même instant, le Prus:| 
sien atteint la derüière branche, 
qui, entamée à la scie comme les ! 
deux premières, achève de se rom- | 
pre sous le poids. 

On entend un corps lourd bon- 
dir de branche en branche, et aux 
pieds des autorités prussiennes 
vient rouler une masse humaine 
enveloppée d’un horrible mélange | 
de sang et de glu. || 


Les femmes ne purent retenir | Éà 
un cri d'horreur, mais les voix | 


mâles des hommes le couvrent 
aussitôt par un formidable cri 
de: . 

— Vive la France! 


L'arbre paya de la vie sa dé- 
monstration patriotique et son | 
triomphe: le soir même, protégés | 
par un double rang de baïon- 
nettes, les Prussiens l’abattirent. | 

11 tomba, le brave sapin! mais 
calculant la direction et la por- 
tée de sa chute il trompa ses en- 
nemis en portant son drapeau | 
jusqu'aux mains du vieux btiche- 
ron, qui s’en saisit et disparut. 

Pour soustraire l'arbre à la vé- 
nération des habitants, qui tous 


en voulaient faire des reliques, | ms 
l'autorité jugea prudent de le KR 
brûler; les oppresseurs, dans leur | ÈS 


rage, ne s’aperçurent pas qu'ils 
faisaient à ce héros des funérail- 
les antiques. 


Le lendemain, à l’aurore, tout È 


le village voulut revoir l’empla 

cement de l'arbre bien-aimé. Sur 

son tronc, coupé à fleur de ter- 

ve, une main inconnue avait tra 

cé ces mots en lettres blanches: 
Mort pour la Patrie! 


LA SEMAINE PARLEMEN- 
TAIRE. 
(Suite de la page trois) 


_M. O’Brien, W. F, Pufier et 
Geo. Hoadiey, parlerenr egale- 
ment centre le budget présente | 
dans sa forme actuelle. 

Mais l'adversaire le plus  élo- 
quent du cabinet, celui dont tout | 
rauditoire attendait avec jmpa- 
tience le discours, fut l'hon. C. 
\v. Cross, ex -procureur-général de 
la province, l’hon. Cross parla 
brièvement pour définir son atti- 
tude d’opposition au gouverne 
ment Sitton. il déclara que voter 
pour le budget présenté à la 
Chambre était consentir à ce que 
le projet de construction d’un 
chemin de fer, desservant la ré- 
gion du nord, fut remis indéfini- 
ment, et que son devoir lui com- 
mandait de s'opposer à cela. 


Le fait le plus saillant de la se- 
maine dernière aw parlement «à 
été le dépôt par M. Cornwall, dé- 


è 
! 


—— 


de Excursions au 


village natal 


DANS TOUS LES 


ETATS-UNIS 


Service rapide, faisant correspon” 
dance avec toutes les lignes du Sud 


Billets en vente quotidiennement 
durant le mois de décembre pour , 
St. Paul, Minneapolis, 
Duluth, Chicago, Milwaukee 


Renseignements complets fournis sur 
demande par 


J, F. PHILP, 
Agent des voyageur: pour. la ville 
Jasper Let Edmonton, 
Téléphone 4067. - 


L'acte de :M \Comwall n'ent 
me pas pour effet d'amener la 
moindre déclaration de la part de 
M. W. Cushing, 

En déposant le numéro de no- 
ire confrère avec les dossiers 
parlementaires, le député d’A- 
thabasca attira l'attention de la 
Chambre sur l’article 44 de la 
. clause “A” de la “Loi de VAs- 
semblée Législative” prévoyant 
que cette assemblée peut sériger 
en tribunal spécial dans le but 
d’enquêter sur les attaques, ïin- 
jures et diffamation dirigées 
contre les membres du parlement 


Es 
REE 


Lo 
ES 
ee 
LE 


fé 
f 


[nue 


$129 


POUR LA 
PREMIERE 
OFFRE 


SUBDIVISION 


en session. 

M. Cornwall reprit son siège a- 
près avoir fait cette simple re- 
marque. # 

Le Premier-ministre, se leva im- 
médiatement après pour déclarer 
qu’il ne croyait pas qu’il était du 
devoir de la Chambre de prendre 
une mesure quelconque à l'égard 
d'un article anonyme, (Particle 
était signed “Historicus,”) cette 
déclaration dispensant M. Cush- 
ing de parler; l'affaire en demeu- 
ra là. M. Cushing, absent de la 
salle des séances, fit sa rentrée 


quelques minutes après l'incident 


Dans ie but d'éviter les compli- 
cations qui pourraient se produi- 
re à la suite du refus par les 
banques dépositaires de verser les 


£ 


trésor public, le premier-ministre 
a fait voter par la Chambre une 


loi autorisant lemprunt d’une 
somme de $7,400,000 sur le fonds 
du revenu général de la prevince, 

Au cas où les banques refuse- 
raient de verser le capital de l’A. 
& G. W. R, une somme équivalen- 
te pourrait ainsi être empruntée 
pour être substituée  provisoire- 
ment à ce capital dans l’emploi 
qui a été prévu par un bill prété- 


dent. 
Un bill concernant les récla- 


mations faites contre le gouver- 
nement par les personnes préten- 
dant subir des dommages du fait 
de l'abandon de la ligne de l'A. & 


G. W. R. a subi sa seconde lectu- 
re mardi dernier. Ce bill prévoit 
que toutes les réclamations seront 
portées devant la Chambre au 


$7,400,000 de l'A. & G. W. R. au cours de Ja prochaine session. 


LIMITED 


LIMITED 
En face fa Banque Impériale 


: Désirez-vous un bon Complet « ou un 
Pardessus, qui vous dontie entière satisfac- 
tion et que vous puissiez obtenir pour un prix 
raisonnable ? 

Désirez-vous tout autre article pour hommé 
ou pour garçonnet ? 
Si oui, vous avez intérêt à savoir que la Cie 


CRYSTAL PALACE CLOTHING 


a 1 assortiment le plus varié de la ville, 
Nos prix sont toujours loyaux. 


CRYSTAL PALACE” CLOTHING Co. 


ACHETEZ AU PREMIER | | 
PRIX ET FAITES 


les profits vous-même 


Subdivision| $ 


La subdivision G. T. P. est mise sur le marché pour la première fois 
et c’est l’une des plus belles subdivisions jamais offertes au public. 


La subdivision G. T, P. est proche de l'emplacement des usines du 
G. 'T. P., qui, lorsqu'elles seront terminées, emploieront des milliers 


d'hommes. 


leur propre muison. 


Les employés de chemins de fer possédent généralement 


La subdivision G. T. P. est précisément l'endroit où ces hommes 


vonstruiront leur demeure, 
lots à aucun prix, 


Ou ne peut se procurer de meilleurs 


Rappelez-vous qu’ Edmonton deviendra une ville de 100,000 
habitants et cela très tot. Vous pouvez acheter des lots 
aujourd'hui dans la subdivision G. T. P. pour $ 65.00 dont & 10.00 
seulement comptant; vous paierez le surplus en versements mensuels 


de $ 5.00. En cas de maladie vous obtiendrez une prolongation 


de temps. 


EN VENTE PAR 


_| TRE CANADIAN INVESTHENT CO 


30 Avenue Jasper ©. Edmonton 
THE LOYAL LEGION INVESTMENT COMPANY. 


240 Avenue Jasper E. Edmonton. 


, LTD. 


AvVEZ= vous 
chaud? 


Réduction de 20 pc. 
sur nos poêles. 


FOURNAISES 


Ideal Oak No. 17 S10.00 
ss No.15. 8.00 
ss No. 11 \D00 


 POELES 


Lid No. 9, article garanti, 
garnitures nickelées, la meil- 
leure occasion de la ville, 


Prix spécial 528.00 
MEUBLES 


à plus bas prix que dans n’im- 
porte quel autre magasin. 


Assortiment varié 


et excellent d’assiettes à prix 
convenant à toutes les bourses. 


165 Avenue Queen 


EDMONTON 


“RIVIÈRE LA PAIX 
DAVIES CO. 


Nous fournissons l’estimatio® 
du coût de l’équipement et des 
provisions nécessaires pour um 


| voyage à la Rivière la Paix. 


Nous pouvons vous faire épar- 
gner de l'argent. Nous l’avons fait 


pour de nombreuses personnes 
cet:e année. 
Nous connaissons exactement 


ce qu’il faut aux personnes de- 
vant camper. 
Vous ne pouvez perdre # 
gent avec nos prix. . 
Fournisseurs pour les camps 
552 Avenue McDougall 
Téléphone 2853 | 
Sud de la Jasper 


pr] 


S UBDI 
G 


@ 


COFIPTANT 


ET 
$5 
PAR MOIS 


LOTS TRES 
GRANDS. 


TERRAINS BOISES | 
ET. PRAIRIES 


Un ue 108 decteurs, désirant Vé- 


air s'écaulr dans l’Uuest, pour s'y 


livrer à la culture extensive, nous 
dumanue quelques  reuseignr- 
ments sur la valeur comparée au 
point de vue cultural. des terrains 
.vises ct (les terres de prairies. 
{'expériente nous. monire. que 
les terres qui remplissent à beau- 
coup près ls meilleures condi- 
tions de succès cultural sont cel- 
IS Qui, UES aUL Lei ps, UliL ee rv- 
couveiies d'uLe Vegetäulun arbus- 
uve avundulite. ‘ 


LUS LUETES ue iorêts constituent 


eu eliel, le terrain vierge ie plus 
niuue et ie plus propice à lä cul 
ture. 

La raison eu est double, Ille 
ieside, en partie duns ce tait que 
ies arbres qui se Sont sponiane- 
ment déveluppés n’ont cousticue 
une populauiun dense, iormant la 
luret, que là où ils out trouvé des 
«onuiuvns naturelles suliisuntes 
pour permettre leur  déveluppe- 
iuvul, que, d'autre part, sis ul 
puise dans le sol une puriie des 
uelueuts iertilisants qui s'y lrouu- 
vent, ils lui en ont reudu plus 
vucure, el 1IXaut l'aZouLe  aLiuus- 
pute et EL Lui FéSULUURL Chi 
que une, pur la cuule ue ieurs 
uepuuiles, de nuuveiux dleiucliis 
ue tertilité, 

LES SUIS, ‘occupés pur les io- 
LuLS, SUML recuuverts d'une couche 
cpiusse d'HuMUS, qui euustilue 
come ue reserve de mälicres 
lurulsanius dans lesquelies les 
viaures cultivées pourront pen- 
uant de longues années, puiser 
sus mesure. ii dé Sérü ANeiué pas 
uuie, le plus souvent, de rendre 
ue lungielups äü sui LUUs les à 
einents de fertilité retirés par Les 
récoltes qui s'y suecèderout, ‘. 

Les vastes espaces, uécuuverls, 

ks praines, së presentent dans 
üuvs conditons toutes diiférentes : 
L'on observe qu’en général ils 
mauquent de cet humus qui 
wusutue l'élément. primvrdial ue 
fertilité. La raison en est, en ce 
yue ces espaces unt été trop ire- 
quemment baayés par les incen- 
des, presque inevitables ‘ durant 
les automnes dans ces vastes step- 
pes herbeuses, 
* Ces incendies périodiques ont 
détruit une notable partie des élé- 
ments de fertilité que la décompo 
sition même des herbes pouvail 
donner au sol. Celui-ci est ainsi 
vbligé de pourvoir, sans cesse sol- 
Hvue pur riniluenve d'agents ex- 
térieurs, à une végétation qui 
l'est pas compensée par des ap- 
ports nouveaux, 

Après cela il est.évident que le 
sol boisé est au point de vue éco- 
nomique dans une infériorité ma- 
uifeste vis-à-vis de La prairie, 

Le défrichement relativement 
coûteux de la forêt est une entra- 
ve sérieuse à la mise en ‘culture 
de vastes espaces. 

Il resterait à déterminer dans 
quelle proportion la supériorité 
culturale des terres boisées, dini- 
nuée des frais de défrichement, 
l'emporte sur la médiocrité relati- 
ve des sols de prairie, ‘ugmen- 
tée de la facilité de mise en va- 
leur, 

Cest là un problème dont Ia 
solution diffère en présence des 
conditions de chaque cas parti- 
culier, " .. oo 
.- A. M. 


| VARIETE, 


Soisañiedia inille journaux 
L quotidiens. 

D'après une revue anglaise, le 
nombre” des journaux quotidiens 
“serait d'environ 70,000, dont un 
tiers aux Etats-Unis. L'Amérique 
anglaise est en effet la terre clas- 
sique du journalisme, Le nombre 
des journaux américains est d’en- 


viron 21855, dont la moitié dans 


l'Etat de New-Yort. 
: Le total de la circulation des 


journaux ‘est de 10 milliards 325 | 


millions par an. Le sou de l’ache- 
.teur représente annuellement un 
‘mouvement de 8500,000,000. | 

.L'Le “World” de New-York, en 
25 ans a fait . 80 millions 


rat 
“ à 


mt 6 où 


re de quelques années. 


de- bénéfices. 
priment 250,000 numéros de huit 
-| pages en une heure, 

Le “New-York Herald” à un pa- 
lais de vingt-six étages, Sa valeur 
se chiffre en millions, lo terrain 
sur dequel il est édifié a été ache- 
té per le père do Gordon-Bennett 
pour 1 dollar, 


La “Prensa”, de Buenos-Ayis, 
bour 3 cents, offre vingt-et trente 
ages à ses lecteurs, Son inscal- 
lairon a coûté 8 millions, 
La salle des fêtes est la repro- 
duction d’un salon du palais de 
Fontainebleau,. Ce journal « in- 
stallé chez lui un office de con- 
sultations médicales gratuites 
pour les pauvres, 


Chronique 
Scientifique 


Comment p pourrait finir le monde 


11 y a quelques mois, le passage 
de la comète de Haliey—comete, 
entre parenthèses, que beaucoup 
ne connaissent que par oui dire— 
a mis l’astronomie à La mou. 
Pendant de 1ongues semaines des 
aslronomes impitoyables ont te- 
au, avec des calculs précis, les hu- 
muns dans l'attente terrifiée du 
UuuC 1aluli avec ladite comete, 

. iort heureusement, ces honura- 
JiCS SaVauls ON ele déjuués dans 
él SUUSLYE plOPhelie—H est vis. 
que quelques Jours avant le pas- 
sge de la comète, ils avaient pru- 
uemument laisse entendre quo la 
“eucuntre pourrait tort bien m’a- 
voil auCult conséquence désas- 
treuse, les deux personnes  inté- 
ressées—la comète et la terre— 
demeurant à une distance respec- 
tuvuse l’une de l’autre, 

Or, à peine ce danger de fin de 
muude, par voie cométaire, écar- 
té, voici que l’on nous fait appré- 
hender une source de danger 
beaucoup plus sérieux. 

Un soleil noir se dirigeait à 
touté vitesse vers notre système 
planétaire et un cataciysme for- 
widable ne serait plus que l’affai- 
3 

Voici quelques détails à ce su- 
jet: 

Tout le monde connait M. Lo- 
well, l’astronome américain qui 
a consacré sa vie et sa fortune à 
létude de la planète Mars, ce 
monde voisin avec lequel. nous 
espérons communiquer un jour, 

M.Lowell a construit dans l’A- 
rizona, à Flagstaff, un observa- 
toire maintenant célèbre par ses 
travaux d'astronomie physique 
planétaire et martiens. 

Ur, entre temps, le dit obser- 


vatoire, fort bien outillé, avec sx l'étoile rencontrera notre soleil, 
mètres | ou elle passera à côté. 


lunette de dix-huit 
de distance focale, occupe 
ses astronomes à des études 


stelluires, et nous recevons la 
uouveile que M. Powell à lu dans 
le ciel la fin du sysième solaire 
en général--ce qui n’est rien—et 
celui de la Terre en particulier— 
ce qui est énorme pour l’humani- 
té souffrante. 

Vous ne comprenez pas, en rai- 
son,—excusez du peu— de votre 
ignorance astronomique, mais 
quelques lignes vous mettront au 
courant. 

En même temps que la terre 
tourne autour du soleil en une 
année, elle suit l’astre dans sa 
course. On avait cru le soleil 
immobile après les. grandes dé- 
couvertes de Képler et de Coper- 
nie. 

Mais nous savons maintenant 
que le soleil entraîne la terre à 
sa suite dans une course vertigi- 
neuse, furibonde, à raison de 16 
kilomètres par seconde. Oui, vous 


.[avèz bien lu, seize fois la vitesse 


de nos obus les plus rapides! 

Nous allons en ce moment dans 
une direction connue, vers un 
point situé non loin de la bril-, 
lante étoile Véga, de la Lyre, De 
plus, nous savons que toutes les 
étoiles exécutent de pareils mou- 
yements vestà-dire que les 140 
millions d'étoiles, -cataloguées 
pour lPinstant, font comme notre 
soleil, qui est lui-même une sim- 
ple étoile: c'est-à-dire qu’elles 
sont toutes animées de vitesse 
souvent beaucoup plus considé- 
rables que celle de notre système. 
Certaines font plus de cent kio- 
mètres par seconde. 

Les directions de chaque étoile 
sont quelconques. Imaginez 140 
millions d'hommes réunis dans u- 
ne plaine et tirant en l'air, sans 


but, chacun une balle de fusil, et 


— 4e 


rot sait 


Res machines im. ut mêmé moment £ chaque balle re- 


[ui y a du grabuge. Les astronomes 


teint qui eu rencontre un autre, 


juous avons peut-être cinquante 


LE 


LE 


} COURRIE R .DE 


présente un ‘soleil, Vous voyez 
d'ici le tavieau il y aura 1orcé- 
ent des rencontres,  Ceriuines 
walles se choqueront en oute: 
ivurs chemins se croiserout, Ain 
SL CH est-il de nos 140 millions de 
suleils; bien que séparés par de 
lurmidubles distances ïl arrive 
turcément des rencontres ; et lurs- 
uue deux suleils, deux étoiles se 
chuquent, Vous pouvez ie croire, 


de luin, assistent à cet imposant 
Spectacle, à cette lutte de deux 
globes géants, Pour ma part, de- 
PUIS que J'observe le ciel, jeu a 
vu deux exemples bien authenti- 
ques. Tantôt, c’est un soleil é- 


et alors, du choc de ces masses 
fantastiques, naît une nouvelle 
ttuile. La température résultante 
est telle que le soleil nouveau est 
absolument gazifié, volatilisé, et 
l'étoile augmente d'éclat à vue 
d'oeil. T'antôt, au contraire, des 
soleils lumineux se rencontrent et 
le résultat est encore amplifié, 
Mais, alors, une réflexion nous “4. 
vient naturellement: dans £e | 
inouvement universel, oû tous les Fe 


soleils dansent une sarabande ef. F j 
ne il y a donc possibilité ler prix $100 
pour le nôtre de rencontrer 118 À 
étoile, un autre soleil? — Parfai. zéme ,, 550 
tement, e | 
Et notez qu’il nous suffit del Fe 3éme 5 
connaître une étoile un peu rap: | # n 
prochée, dont ia distance dimi- 4ème n 


nuera sans cesse dans le sens delà 
notre rayon visuel, pour s’atten- * 
dre au phénomène. 

Actuellement, l’astronomie est 
en possession d’une méthode «dl 
uirable pour déceler de pareil .[f# 
astres. Et c’est précisément la | 
nouvelle que astronome améri-|# 
cuin, M. Lowell, de Flagstaff, enl 
Arizona, vient de lancer dans|| 
tous les observatoires. 

Un soleil noir, c’est-à-dire é- 
teint depuis longtemps, s’avance- 
rait vers le système solaire et à = 
brève échéance, nous serions assu- | À 

| 


be 


pra RES ERRE & 


rés d’une rencontre, 

Quand aura-t-elle lieu? Jene' 
puis vous le dire encore, M. Lo- 
well n'ayant communiqué que le 
résultat brut, le fait brutal dans 
toute son horreur. 

Pour que cette étoile n'ait été 
vue qu'à Flagstaff, il faut que le 
phénomène soit peu apparent: 


LA 


DAS 


a 


ans, cent ans, devant nous. 

Vous pensez si les astronomes 
du monde entier vont diriger 
leurs télescopes vers cet horrible 
et effrayant boulet lancé en droi- 
ie ligne sur le système solaire. 

Alors de deux choses l'une ou 


GOUVERNEMENT DE LA 
: PROVINCE D’ALBERTA. 
ktéseau téléphonique. 
newresetioiUsÉo pus HULL & vpi 
HUbvG LUugyUe ‘ 
astis DUUIHIDSIULS CAL ue LED, CS 


sachets du UCDULÉ LUHDLIE UE 


Dans Les deux cas la solution 
est la même, C'est bel et bien la 
tin du monde, la fin du système 
solaire, des planètes et de ia terre 
ce qui pour nous, est synonyme 
de fin du monde, 

D'ailleurs, les ‘lerriens qui ex- 
isteront à cette époque mort 
bien avant la rencontre, 
Terre finira par accident, ce qui 
uprès tout, est une mort qui se 
voit tous les jours pour chacun 
d’entre nous. - 

Rapidement esquissons le tà- 
bleau de cet effra ayant cataclys- 
me. 

Dès que l'étoile sera à une as 
sez grande distance de notre S0- 
leil, son attraction se fcra sen- 
tir, un phénomène de marées for- 
midables aura lieu sur le soleil, 
les gaz dont il est formé s’échap- 
peront régulièrement de lastre 
central, dont la température est 
actuellement de plusieurs mil- 


aLutuuX L'UUNLS, EL  AIMdl UC 
RU ULIDSAUL pour puitaux u Cpi 
uvre (Auluurat)  SUrULL 
icguus jusqu lilui 16 19 decéli- 
“Lib AUAU, puur lä LivVIudisSUN de 
ET Loteuux d’epineile: rouu- 
AUX pULLLS. SUIVüULS (pus 
[uUinS ‘de bUU serunt acceplés aux 
uivels pus), 
LAMONT 
SPRUCE GROVE 
STONY PLAIN, 
WABAMUN 
SEBA, ENTWISTLE, 
ut autres points sur le G. ©. P.a 
l'ouest du gué de la rivière Me- 
Levd, 


Des soumissions seront considé: 


Fuugt 


L: 


* 


nn 
os 


. de longue durée, 
de toutes parts les molécules La 
zeuses enireront en ignit:0n, ù.: 
contact de notre atmosphère ei 
jee sera unc véritable pluie d'é 


PT 
a! 
liers de degrés. ie filantes, oui, mais d’étin- 

Deux  protubérances énormes| celles en même temps, une pluie 


naîtront à sa surface, la matière; feu. 
enflammée s’envolera de la sphè- 
re en ignition et se répandra 
sdans Pespace, et comme le soleil 
dura exaetement “e même affet foi Îe tableau que l'Evangile tra 
que nous remarquons dans les |(€ de la fin du monde: “Le soleil 
pièces rotatives des feux d’arti- is’obsceurcira et les étoiles tomb: 
ve, uñe immense spirale de f: ront du ciel, ” et aussi la rés 
qui augmentera de diamètre à |ües morts, si belle dans son in. 
mesure que Vattraction du soleil | posante tristesse, 
se fera de plus en plus sentir. 
Mercure, la planète proche au 
Soleil, y passera la première, 
puis Vénus, puis ce sera le tour 
de la Terre, qui sera enveloppée 
par cet immense . tourbillon de 
feu, ce maeutrom brûlant, formé 
de gaz chauds. Quel magnifique 
spectacle pour les © survivants, | 
pour ceux qui auront pu se sous 
traire aux ardeurs croissantes dé 
la fournaise! Hélas! le specta 


à 


: ss 


Et alors, les esprits, ex concevant 
ces manifestations grandioses ci 
terribles, se rappeleront avec ef- 


" Solvet sieclum in favilla.”. 
“C'est dans la cendre d’une 
fournaise que nous serons enseve 
Us. » 
Et vous verrez _ que l'Evangile 
finira : comme toujours par avoir 
raison. 


ABBE. TE, MOREUX, 


Bourges. 


“ t… 


s— 


«Directeur de. l'observatoire de 


è 


L'OUESTJEUDI 15 DECEMBRE 1910.. .: 


FE RUES 


en or 
en or 


Etoile de Zibeline de $40 
530 en or 


Nous avons acheté $12.000 de marchandises noüvelles de MM. BLAKE 


SHOULDICE & Co. de Toronto, les plus importants commerçants en gros du 
Dominion et nous sommes en position de vendre ces marchandises au prix du 


gros et même au-dessous. 


Rappelez-vous que vous pouvez gagner les $00 en or. 


Co. 


rées pour la livraison des poteaux | 


à d'autres endroits que ceux men- 
uiounés ci-dessus. 

Des tuux de transport depuis 
es endroits d'expédition seront 
considérés conjointement avec le 
prix des poteaux en délivrant les 
cunirats. : 

Des formules de soumissions, 
dates de la livraison et spécifica- 
tions peuvent être obtenues sur 
unde adressée au suussigué. 

Les udjudicataires, s'il en est, 
servut tenus de signer un Contrat 
pour l'exécution de leur souxiis- 
siun et de déposer un chèque ac- 
vepté à l’ordre du ministre des 
iravaux Publics égal à dix pour 
cent (10 p.c.) du montant de la 
soumission comme garantie de 
vonne foi. 

On réserve le droit de rejeter 
une ou toutes les soumissions dé- 
tectueuses. 

Les soumissionnaires devront 
faire leurs propres arrangements 
pour les permis de coupe. 

JNO STOCKS. 

Député ministre des Travaux 

.. Publics. 
Daté à Edmonton ce 30ème jour 
de novembre :fBL0. 


M. ELIZEE LEMIRE désire 
annoncer aux fermiers de St, E- 
mile que son moulin à planer et 
à embouveter, ainsi qu’à concas- 
ser le grain sera en opération les 
lundi et mardi de chaque semai- 
ne durant l'hiver. 

Le moulin à bardeaux sera 
prêt à fonctionner vers le ler 
mars prochain, Ceux qui dési- 
rent faire scier. du bardeau peu- 
vent amener leur bois avant cette 
époque. 


AVIS PUBLIC. , 


. 


Prenez avis qu'une demande se- 
ra faite à l’assemblée législative 
de la L’rovince d’Alberta, au cours 
de læ session actuelle, pour le 
vote d'une loi, concernant la lu- 
mière et la force électriques, ra- 
tifiant un certain agrément fait 
entre Raymond Brutinel et la 
ville de St. Albert... 


SHORT, WOODS, BIGGAR & 
COLLISON. 


Mae muse mqntens 


Huit prix qui ne sont pas à dédaigner 
_ Dans l’une des vitrines de notre magasin il y a un bocal de verre conte- 

nant des haricots, et rien autre que des haricots. Pour chaque dollar d'achat 

que vous ferez à notre magasin, d’ici au 31 décembre, vous aurez droit à don- 

“ner une évaluation du nombre de haricots contenus dans ce bocal qui attire 
l'attention générale depuis quelques jours. 

| Les prix attribués à ce concours sont exposés dans la même vitrine. La 
personne dont l'évaluation se rapprochera le plus du nombre de haricots con- 


tenus dans le bocal recevra le premier prix $100 en or; les septs autres prix 
seroit attribués aux personnes dont les évaluations viendront par rang d'ordre. 


Liste des prix attribués au concoûrs 


5ème prix Ftole et gants de mouton 
de Perse 


Montre d’or de 520 


Gème 


7ème : » 
Sème ,, Robe. de 


PENSIONNAT DE 
LIMMACULEE 
CONCEPTION 


RÉLIGIRUSES DE LA 
PROVIDENCE DE 


ST. BRIEUC 


EE cos monnaies ed 
COURS FRANÇAIS ET 
ANGLAES 


CEE RSR AI ENTER AE RE MERE RES MRNENNNETERNS 
LEÇONS DE MUSIQUE 


Sœurs 


ARTS D'AGREMENT Section de la M atarait é 


, 


$15 
$7.50 


92 99 


__— 
RUROSE L ete en 


Hopital Général 


de la Charité de Notré 
Dame d’Evron 


CHAMBRES PRIVEE et 
DEMI-PRIVÉ ES 


Résumé des Règlements concernant Îles 
Homesteads du Nord-Ouest 
Canadien * 

‘Toute personne se trouvant ie seul 
chef d'une famille, u tout homme ‘:8 
de plus de dix-huit jus, peut préndie 
comme homestead un quart de section 
des terres du gouvernement duns & Ma 
nitoba, la Suskatchewan où l'Alberta. 


Le demandeur duit comparaitre pet 


sonnellement à l'agence ou à la sous 
ageuce des turres du district. Une en 
trée de humestend peut étre fsite pur 
proeurar.un, SOUS certaines conditions, 
par le père, 
irère ou la soeur du demandeur. 

Devoirs.--Au moius ur séjour de &ix 
muis chaque aunée sur le terrain et la 
mise on cultme de celui-ct durant tu 
terme de trois ans. 


Un possesseur de homésteud peut vi 
vre” dans un rayon de 9 milles de son 
iomestend, sur une farine de pus vin. 
‘a VU autes possedée et ceuupée par dar, 
uu possédée par son père, 1 ère. 
fils, su sille, son trere ou sa sueur. 

En verthina distéicte uit on: 
peur prendre ui préemption un het 
atead dans le voisinage du sten. Le pit 
d'achat en est de 5 OÙ L'acre et hs 0 
voirs sont les suivants: residence su 

un ou Pautre honiestead de ais ui: 
hague aunée pendant six ans, à dat 
le l'entrée du homestead, et culture sui 

e homestead de préemption de 50 acres 

Un homesteader qui à utilise sun droit 
de homestead et ne peut achetèr dr 
homestead ue préemption dans son 
district, peut en acheter un ‘ans cer 
tains districts aux conditions suivantes: 

Prix $3.00 l'acre. Davoirs: Résiden 
ce de six mois chaque année pendant à 
aus; culture de 60 acres et construo 


ne 


ses 


* [tion d'une maisin d’une valeur de $300 


CaARBox.—Le droit d'exploitation 
d’une mine de charbon peut atre obre- 
nu pour un terme de vingt et un aus, 
renouvelable, à raison d'un paiement 
annuel de $i.00 par” acre ; en aucun 
cas une surface de plus de 2560 acres 
pouvant être lonée à un inême individu 
ou une compagnie. Un droit royal 
deb cents par tonne sera perçu sur 
tout charbon vendable extrait d'une 
mine, 


W. W. CORY, 
Député ministre de l'Intérieux. 


N.B.—La publication non autorisée de 
cette annonce ne sera pas payée. 


la mère, le tils, la fille, le | 


EPICERIE 
FRANCAISE 


129 AVENUE QUEEN 
EDMONTON 
En face du marché. 


D 


Nous avons en magasin un as- 
sortiment complet de boîtes de 
bonbons de tous genres pour les 
fêtes. 

11 y en a pour toutes les bour- 
ses. 

Nous avons reçu de France un 


[bel assortiment de pipes et d’ar- . 


ticles pour fumeurs. 


M. DENIS 


FUMEZ LE TABAC 


s 
E î 
| à 


TABAC CLAIR DE LA. 
VIRGINIE | 
MANUFACTURE PAR LA 
ROCK CITY TOBACCO co 
QUES A 
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me" province de Québec où Favait ap- 
NOTES PERSONNELLES Delé le décès de sa mère, 


| ver Crossing, est revenu ces jours 
yderniers avec son équipe d’hom- 
mes. 

Il est parti mercredi matin 
pour rejoindre sa famille en pro- 
vince de Québec. 


ON DEMANDE une bonne 
vante,  Sadresser chez le 


À l'approche des fêtes de Noël! Nous venons de recevoir un nou- 
et du Jour de l’an un grand'vel envoi considérable de tabac ca- 
nombre de nos compatriotes Sont nadien en feuilles “labac Bois- 
partis pour la province de Qué: | vert ” “Tabac Sportsman” Seul 

Au 1 ubre de cs heu. ent pour cs tabacs canadiens. 


bec. 
reux voyageurs nous citerons no: Une wiite vous convaincra de 
leur supériorité,“ 


itoria. 
Mile Prince, fille du Sénateur 
Prince, de Battleford, Sask., qui | 


œngmnn nt me 


tamment. 


M. et Mme. Isaie Gagnon; M. : 
Jos.. Patry: M. F. Laperke, € J. A. MeNEIL, où elle demeurera pendant 


243 Jasper Ouest, mois d'hiver, 


tabli depuis 7 années à Winter. | 
burn, qui se rend en Ontario; 
M. A. Beaudry, qui séjournera| M. W. J. Quinlan, agent des vo- 
plusieurs mois dan l'est; Mme. J. | yageurs du G. T. P., est de pas- 
C. Brien et sa famille; MM.'sage à Edmonton. 
Adélard Ouimet et N. Asselin;| 1j, Quinian nous annonce qu'un 
M. S. Langlois, du Fort Saskat- nd nombre de personnes de 
chewan, ete. . l'Ouest désirant aller passer les 
Nous souhaitons à tous un a-|{5é Gans l'est effectuent leur vo- 


gréable séjour dans la vieille pro- | yage à bord des convois du G. T. 
P. 


Des wagons touristes sont à la 
disposition des voyageurs et un 
service rapide est assuré, 


Rivière-qui-Barre. 
par an. 
Adresser demandes à 


PETITES ANNONCES 
° Rivière-qui-Barre, Alta. 


TROUVEE.— ‘Une j ument 
noire, pesant environ 1200 liv- 
res; cicatrice sur la joue gauche. Kinistino et l’avenue Jasper, 

Cette jument a été trouvée de- ‘qu'à la Deuxième rue. Le 
puis le mois d’octobre. 

S'adresser à 
X. BELISLE, 
St. Albert, 


PERDUE.--Une montre en 


et le numéro de boîte 2886. 


Nous apprenons le mariage pro- $5 de récompense à celui 


chain de M. Pierre Jenvrin avec 
Mlie, Suzanne Cola, d’Edmonton. 
La bénédiction nuptidèe sera don. 
née le 27 décembre, à dix heures 
et demie du matin, en l’église de 


4s154 Alta. 


nwe Kinistino. 


M. J. A. Tremblay, arpenteur 


fédéral, qui a passé plusieurs 40 


ON DEMANDE 20 à 


LE COURRIER DE L'OUEST. . 15.ET 22 DECEMBRE 1910. 


mois dans la région de Peace Ri-' certificat est de première classe. 


PAUL -E. CONSTANTIN, 
Rivière-qui-Barre, Alta, 


dac- 
teur Harwood, 1239 avenne Vic- 
Prière de venir le soir. 


ON DEMANDE un instituteur 
séjournait depuis deux semaines ou une institutrice, qualifé pour 
en ville, est repartie samedi der- l’Albenta, pour em mer l’anglais |10 ans, devait mettre bas vers 
nir pour Battleford ;et Ottawa et un peu de français à l’école |Je 18 juillet, a selon toute pro | 
les. Granger No. 42, située à 2 milles :babilité un poulain avec elle, le 

au sud et à 2 milles à l’ouest de po ulain devant être de couleur 
Salaire $600. 


P.. E, CONSTANTIN, 


lentre l’église catholique, avenue jyiron 8 ans. 
méro du mouvement est: 191605 


l’apportera au numéro 1277 ave- 
2s15d. 


M. JAMES LEGAULT, COM- 
MERCANT EN FOIN, a St. Her. 


Îremonter vers Peavine et termi-| M. et Mme. Emile Colcy, du 
ner enfin par une exeursion à une. {Fort Saskatchwan, sont de retour 
cinquantaine ‘de milles à l’ouest à. Édinonton d'un voyage à Pen- 
d'Edson. hold (Alta.) 
_ Ce long voyage s'est accompli 
en de très bonnes conditions. La | Tout dernièrement le R. P, Ga- 
fin cependant fut quelque peu |bourit faisait sa première visite 
mouvementée, Le wagon, en ef: de missionnaire à Elm Park et à 
fat qui contenait ses hommes |Calder, quartiers  éuburbains 
et ses chevaux dérailla par deux |d’Edmonton. 
fois dans la même nuit. et l’on 
dut le placer sur une voie de | 
garage. ‘ 

Comme tort bon capitaine de 


850 DE RECOMPENSE 


Les chevaux décrits  ci-npres 
sont partis de ma ferme quart N. 
E. section S-54-22, à onze milles 
d'Edmonton, sur la route du 
Fort, dupuis le 18 juin dernier. 

Une jument noire, marquée 
W sur l'épaule gauche, barre 
blanche sur le fat, poids envi- 
ron treize cou livres, âge environ 


3 


ser 


ntm ne ms + 


7 


ON DEMANDE 20 à 30 hom. 


navire, M. Fontaine demeura sur [Mes pour faire des traverses _de 
: f la wagon “en détresse” jusqu’à ce | chemin de fer, (ties) ; 11 cents la 
FU ment blonde m ar-javun train spécial vint le tirer | traverse, bon Lois. S’adresser à 
ne e 3 | de ce mauvais pas. Le lende- M, KIMPE 
quée de deux barres horizonta- o e : A n 
&nnt , , 4 Lmain il arrivait à ÆEdson, où il! 
les réunies par une barre verti-| . in réenli 248 Jasper Est, 
cale à gauche, sur l'épaule | POnvait prendre le train régulier 
M nous a-ton dit retarda son] 


! "ON M: 4 on: . k 
or, très rablée, barre blanche DEMANDE un instituteur 


où une institutrice, qualifié pour 
l'Alberta pour enseigner l'anglais 
et un peu de français à l’école 
Granger No 42, située à 2 milles 
au sud ct à 2 milles à l’ouest de 
Rivièrequi-Barre. Salaire $600 
par an. 
Adresser demandes à 
P. E. CONSTANTIN, 
Secrétaire-Trésorier, 


âge _dépar 
dre, 


% 

jus-; M. Fontaine partira prochai- 
nu-' Toute personne donnant ren-! pement pour Lévis, Qué, où il 

4 Seignements susceptibles de faire passera les mois d'hiver. 

‘retrouver ces juments recevra , 
1850 de récompense. M. W. J, Quinlan, agent des 
Frederick Saegert, voyageurs du G. T. P., est de pas- 
Pancholm Farm, sage à Edmonton. 

Horse Hills P. O. M. Quinlan nous annonce qu’ 
un grand nombre de personnes 
de l'Ouest désirant aller passer 


qui 


Jeune homme, ayant invention 


l’Immaculée Conception. hommes pour faire des traverses mas, comté Deux Montagnes | iles fêtes dans l’est effectuent leur |... ‘ 
- . : . eV e î à 5 ur 9 Un £ iél , . Rivière-qui-Barre, Alta. 
| Qu'importe vos résolu- de chemin de fer, (ties) 1 |(Qué.) annonce aux cultivateurs me leur, demarre un rssoeie | voyage à bord des convois du G. 1 ? a 
M. Léonce Lessard, d’Athabas- cents la traverse, bon bois. S'a- Gésim- 4a se procurer un char AU TOUTRITE s P T. P. 


ca Landing est de retour d’un! dresser à 


voyage de quelques semaines en 


tions pour le Nouvel an 


Projetez votre voyage de 
vacances maintenant 


PAR LE 


M. KIMPE, 


248 Jasper Est. |vent s'adresser directement à 


plête satisfaction. 
ON DEMANDE un 


de bon mil, de mil et de tréfle on 
(de foin de toutes sortes qu’ils peu- | 


Ils seront assurés d'obtenir com- 


nir la patente. Des wagons tou! es sont à 
S'addresser à la disposition des voyageurs et 

G. D. BOSQUET, ‘un service rapide est assuré. 

2s8d Edmonton P. O: 


PERDUE.—Une montre en or, 
entre l’église catholique, avenue 
Kinistino et l’avenue Jasper, jus- 
qu’à la Deuxième rue. Le numéro 


lui. 


: : 9 + ‘qui, 
gauche, poids environ 1200 livres, t d’une heure pour l’atten- 
On parle de la gentillesse des 


M: L. E. Fontaine, inspecteur 


institu- —_ —enfants—Moi, déclare Calino | du mouvement est 1916054 et le 
teur ou une institutrice pour! IL A ETE PERDU une ju- \des Terres fédérales, est revenu |je n’aime les enfants que lors | numéro de boîte 38S6. 
l’école Camilla, No. 470; doit ment ‘“cavuse,” conteur crane la semaine dernière, à Edmonton. qui pleurent. 85.00 de récompense à celui qui 
Après une période de trente jours être de religion catholique  ro-|avec crinière et queue anc Sa tournée d'inspection, commen- apportera au numéro 1377 ave. 


commençant à la date de cetavis, c'est- 


: k PLAVI mah, et doit connaitre le français. 
à-dire le vingtième jour de janvier 1911, 


marque: un B horizontal sur 


poids approximatif &00 livres, 


. ..| —Oui, parce que c’est à er no- 
ée le ler rnier n’a pris , ° nt Et . 
l’e- cée € T Mars de n'a P ment ]à qu’on les emprrte, nue Kinistino. 28154. 


MES ponerone de card ré Der nee ent joe Paule droite in que récemment et a sont | 
es press demandeurs qualifi ae Tarif de Noël et d “9 our de ne commencer en janvier . 5500. de récompense à qui 1e de _. N diatriet À poule Edo. | mue DIAMANTS. MONTRES : EEE 
own- Rangs Méridiens n entre toutes  _ , © è j . Tete el: 
ra 7 4 “les gares Salaire $650.00 par an, si Île 24N M: J. E RO ta Nauntas Horse fes ele. Dour : l Nous venons À recevoir un ES, BL OUTER E 
GS D à PRIX D'UN BILLET SIMPLE PLUS SITES DR |Ù Sin dune queues jones mous Sont préts À onviir notre mnga- 
$ 4 5 UN TIERS POUR LE F i ; C0 VE NT STE : notre ouvertures 7 dans quélque temps Ja date exacte de 
F7 Jimieapestoel VOYAGE ALLER ET RETOUR Aux éleveurs de LU À mont pou prrgrenEngé un vondour. parlant français spéciale 
* 5 + " de 1 | Bilets en vente quatidiennement du Es be, Réparations soignées de montres. 
FA 3 2 nie à bois 1266 aidé du veteur nat 8 janvier voi ai Î le. à Ah N L A. KE FF ERGUSON, 
. ? Se atte R bars 1200 Pour tous renseignements s'adresser à : Ce couvent n'est ouver t que] Ancien magasin de Bruce-P owiey 8 AVENUE 
2 H 6 J.F.PHILP Jusqu'à Samedi, 24 décembre ï UE ot dent dÉfR D Don tonnes L = = 
D D EP 6 aveme apart [A 19IO, nous paierons les prix suivants liés donsant LE 7 
a à É : Téléphone 4037 EDMONTON, Alta. pour la volaille livrée à Calgary : Si amplement suffisants: lors de la A company 
EH + 


Le plan de tout tawnship ci-dessus 


© mentionné pourra &re obtenu en EXCURSIONS f LOIN ivre © ù 
sadre-sant au secretaire du Ministère VERS Di aides de Choix, la li TG 240 
e l'Intérieur Ottawa, pour la somme 
de 10 cents, L'EST CANADIEN Poulets ,, ,, , , 18c 
Daté à Edmonton,provinced’Alherta ce 1 9 , 
Pons ie “ dem 1910 PAR LE Canards ,, 5 5 99 JC 
7 CR ’ GRAND TRONC PACIFI 5 ; 
Agent des Terres du Dominion CIF qu E l (@) HS CE] ,° LE , 1 6c 
Billets en vente quotidiennement, à | Ê 
: partir du ler décembre 1910 pour tantes | À Pou les ,, TT ,, Es 1 6c 
20002000%0008000€ .0080206 e les gares d’Outario, de Québec® du - 
o e Nouveau rrunswick et de 7 Z_e sante . 
8 À Intérèt “yo/ 8 Nouvelle-Ecosse. Qualités inférieures aux prix courants 
FH n'excédant , Validité de trois mois pour le retour. |E , 
F3 jamais o F4 Faculté d'extension de temps, du marché. 
© Surf e Billets de paquebot pour tous]; . 
8 ur fermes en culture . 81 1-s poits d'Europe, par toutes || Tous renseignements complémentaires seront don- 
@ Termes avantageux, mininvm 6 6 & les lignes 
@ pénxes, Pas de commission. Prompt @ ° nés à nos bureaux 
8 attention. Ecrivez . $ En vente du H nov. au 31 déc. 1910. Ë 
= = Retenez votre billet dès à présent sivousl|Ë À 
L:] g 3 
s CREDIT-FONCIER F-C 8 avez l'intention de partir avant Nuël. 158 Avenue -asper Est 
à S'adresser pour plus amples renseigne- 
8 G.H.GOWAN Gérant provincial 8 mentsà à P P ge EDMONTON. ‘ 
8 to Agents responsables demandés dans 8 Agir EE LP P BU N & C Ltd 
us les districts 0 vyena pas. É nu 
e © | 158 Avenue Ja: £. E FTON 
80000000000606000000008000 | “""""Micphone 4? HONTOR ° RNS 0. : 
M RTC R ss RONDS OR E EEER RON ARC LL NE Te LR ep Te Me de Pad PT ee PR CIRE SPAS 
Felephone 1747 LA FLEGHE FRERES 


OFFICE et ateliers 118 Jasper Ouest 
et 


542 Première rue 


La plus ancienne maison d’Alberta 


JACKSON BROS. 


Joailliers et Horlogers experts 
303 Ave. Jasver Est. 


Edmonton 
Nous émettons des licenses de mariages 


Téléphone 2426 


Tailleurs de Premier ordre 15 années d’expérience dans les meilleures 
maisons des Etats de 1, Est, . ‘ 
SPECIALITE 


Uniformes d'officiers 
Toujours en réserve un choix important d'étoffes importées. 


Nous offrons cette année pour l’époque des fêtes 


Noel et Jour de l’an 
un assortiment de choix de 


VIN DE PORTO — CERISES — BORDEAUX — COGNAC — WHISKY SCOUT, etc. 


EDMONTON WINE & SPIRIT Co. 


n 


CRAAYES 


PAUL 


RO EE RER PEL: 


MERCANTILE Co, 
MAGASIN GENERAL. | 


vente en gros et en détail 


Nous achetons tous les produits de ferme ainsi que les fourrures et les peaux vertes 
NOUS SOLLICITONS VOTRE VISITE 
UERTIN, 


BEN PE 


. 


St. PAUL DES METIS, Alta | 


RÉ RRR CRUEANT ES EAN RE 


ci 


1911 LIVRAISON GRATUITE 246 JASPER Est 
a ce cos rm 


GERANT | 


é4 | construction du couvent, devien- 
ldront bientôt insuffisants, aussi 
ST lles parents désirant faire bénéfi- 
cier leurs enfants d’une excel- 
lente instruction anglaise et 
francaise seront ils bien avisés 


en faisant une demande immé- 
diate. 
S'adresser 


ne 
cé 
£ mp 


œtsd dr 


É 


MAGASIN ; RAYONS 


Coin de l'avenue Jasper et de 
l'a Seconde rx: (Telephone 1121) 


Articles de fantaisie 


(CADEAUX POUR TOUS) 


1 Services de toilette consistant en glace à main, bross 
et peigne, glace et brosse avec envers en aca)j 
nituie d'argenf. Prix $1.25 chaque. 


Services de fumeur, en vieux cuivre, superbes garni- 


ture, services très beaux et très pratiques. Prix $1.75 
chaque." 


à la 


t 


Rev. “ere Superienre. 


Billets à bas prix 


POUR LES 


e 
ou et gar- 


4 


Jeux de brosses 
Services de bébés 
Porte-cachets 
Brosses militaires 


Bagues 
Epingles de fantaisie 
Épingles de cravate 


DE FER 


Services à thé 

Gants de boxe 

Boîtes à monchoirs 

Boîtes à cols et à manchettes 


pr Er Epingles-broches 
Le . 
, Glaces de poche Peignes de nuque 
1) VOYAGE ALLER El RETOUR Abat-jour Peignes de cotés 
1, ENTRE TOUTES LES GARES Pendules Sacs à main ‘crocodile’? 
de SASKATCHEWAN et 


Barettes 

Sacs de cuir 
Centres de table 
Brodeties à la main 


d'ALBERTA 


ET 


DULUFH, Min. te- ï : 
PS EP PENTIER Deja umettes Voiles de soie pour autos 
MINNEAPOLIS, Min. Broches S Voîles parisiens pour autos 
MILWAUKEKE, Wis. rocues en toutes nuances 
SHICAGO, il. |] Tours de cou Monchoirs de fantaisie 
Billets en vente quotidiennement du Bracelets Garnis de dentelle à la main 


e 


Epingles à chapeaux 


ee ee ee = = ee 


ler au 31 décembre, Inclus 
Validité de trois mois, faculté de 
prolongement 
Lignes directes. Pas de changement de train 


S'adres-er pour tous renseigneinents à 
- W. C. DODDS, 
Agent des voyageurs pour la ville 
115 AVENUE JaAsPEr FE, l'éléphone 1712 


pe] 


Souvenez-vous que la qualité alliée à 
la modération des prix est notre con- 
stante préoccenpation. | 


PAR PE EE RU SE 


HOCHELAGA 
EDMONTON, ALTA. 
CaprraL AUTORISÉ $4,000,000  Caprraz PAYÉ $2,500,000 Réserve 82,800,000 


Escompte les billets do commerce. 
-_ Alloue l’intérét, an plus haut taux courant, sur les dépôts de $1. et plus faits 
gne. Tous dépôts peuvent être retirés à volonté, sans avis, 
Vend des ‘ Money Orders” et des traites aur les pays étrangers, 
Emet des Mandats de Voyage et des Lottres de Crédit Circulaires 
Correspondants dans toutes les parties du monde. 
rs8 sont émis directement par la succursnle d’Edmor 
sans aucun délai, 


BUREAUX : Coin Jasper et 3ème, Rue. 


9 


au Département d'Epar- 


pour les voyageurs payables par ses 
Ces Mandats et Lettres de Crédit Circulai- 
iton, et peuvent être livrés sur demande, 


ALEX.LEFORT, Gerant. 


ME 


